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Pour entrer dans la joie de Pâques

  Sur	 notre	 chemin	 vers	 Pâques,	 l’Eglise	
nous	donne	à	méditer	 la	parabole	des	deux	
fils.	 	 (	Lc	15,	11-32).	 	C’est	peut-être	 la	plus	
émouvante	de	toutes	les	paroboles	de	Jésus	
qui	nous	parle	de	l’amour	et	de	la	miséricorde	
du Père.

La	parole	commence	par	le	geste	du	père	qui	remet	à	son	fils	la	
part	d’éritage	qu’il	réclame.		Pour	nous,	cette	part	d’héritage	donnée	
par	Dieu	est	notre	existence-même,	notre	liberté,	notre	intelligence,	
notre	responsabilité	personnelle	:	des	biens	que	Dieu	seul	peut	nous	
avoir donnés

Que	nous	puissions	dilapider	tout	cela,	ce	n’est	pas	le	plus	impor-
tant	de	la	parabole.		Ce	qui	l’est,	c’est	le	père	qui	guette,	sa	compas-
sion,	son	accueil	au	retour	du	fils,	la	fête	décidée	pour	lui.		Et	même	
à	l’égard	du	fils	ainé	jaloux,	le	père	n’a	pas	de	parole	dure	:	«	Toi	mon	
enfant,	tu	es	toujours	avec	moi	et	tout	ce	qui	est	à	moi	est	à	toi.	».		Le	
fils	aîné	n’avait	pas	vu	tout	l’amour	dont	il	est	aimé.

Dans	cette	parabole,	Jésus	nous	dit	ce	que	c’est	que	d’être	fils	:	
c’est	d’être	aimé	de	l’amour	gratuit,	inconditionnel	du	Père.		Et	même	
si	nous	avons	pris	nos	distances,	«	loin	de	Lui	»,	même	si	nous	nous	
sommes	détournés	de	Celui	qui	est	la	source	de	tout	bien,	Jésus	nous	
dit que le Père ne cesse jamais de nous guetter au loin et de nous 
aimer.		Et	lorsque	nous	retournons	vers	Lui,	alors	c’est	la	fête	«	Car	
mon	fils	que	voilà	était	mort	et	il	est	revenu	à	la	vie.		Il	était	perdu	et	
il	est	retrouvé.	»		Pour	Jésus,	être	 loin	de	Dieu,	c’est	être	mort	car	
l’homme	n’existe	vraiment	que	dans	sa	relation	à	Dieu.	Le	péché	est	
une situation de mort relationnelle où je me suis coupé de la source 
de la vie.
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Il	y	a		le	don	du	père	qui	va	jusqu’à	respecter	la	liberté	de	son	fils.		
Il	y	a	le	pardon	du	père	qui	est	l’expression-même	de	son	amour	de	
père.		C’est	cela	que	son	fils	aîné	ne	comprend	pas	et	n’accepte	pas.		
Il	a	toujours	servi	mais	il	n’a	pas	réalisé	qu’il	était	aimé	du	père,	qu’il	
était	son	fils,	que	l’amour	qui	est	pardon	donne	la	force	de	changer	
sa	vie,	de	se	transformer,	de	se	convertir.		Le	fils	ainé	lui	aussi	doit	
se	convertir	pour	entrer	dans	la	joie	du	père	et	découvrir	que	le	fils	
prodigue est son frère.

Dieu est Père.  Il nous aime chacun comme ses enfants.  Mais les 
hommes seront-ils frères ?  « Il fallait festoyer et se réjouir dit le père 
au	fils	ainé,	car	ton	frère	que	voici	était	mort	et	il	est	revenu	à	la	vie,	il	
était	perdu	et	il	est	retrouvé	».		Le	fils	ainé	va-t-il	se	laisser	convaincre	
et	entrer	dans	la	joie	du	père,	la	parabole	ne	le	dit	pas.		on	ne	sait	pas	
ce	que	le	fils	ainé	a	fait.		C’est	à	nous	de	lui	donner	une	conclusion,	
à	nous	d’entrer	dans	la	fête	et	la	joie	du	Père.	C’est	la	même	joie	que	
nous	célébrons	dans	le	sacrement	de	réconciliation	et	dans	la	grâce	
d’être	accueillis	à	la	table	du	ressuscité.		A	la	mi-carême,	l’Eglise	nous	
encourage ainsi à poursuivre notre route pour entrer dans la joie de 
Pâques.		Joie	de	«	faire	ses	Pâques	»,	et	pour	la	catéchumènes,	joie	
de	recevoir	le	saint	baptême	la	nuit	de	Pâques,	joie	de	recevoir	le	don	
de	l’Esprit	Saint,	joie	de	communier	pour	la	première	fois	au	Corps	et	
au	Sang	du	Christ.

* * * * * * * * *

Je rappelle aux prêtres la récollection à Beauraing du 11 mars de 
9h45	à	16h.		J’invite	particulièrement	ceux	qui	ont	pris	l’habitude	de	ne	
pas	y	participer.		Ce	sera	une	joie	de	pouvoir	vivre	en	presbyterium	ce	
temps	fort	qui	nous	prépare	aux	célébrations	pascales.

* * * * * * * * *
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 Enfin,	 n’oublions	 le	 rendez-vous	 à	 ne	 pas	 rater	 de	 la	
Messe	Chrismale,	 le	27	mars	à	18h00	à	 la	Cathédrale.	 	C’est	une	
célébration	 diocésaine	 majeur	 de	 la	 Semaine	 Sainte.	 	 Devant	 le	
peuple	 de	 Dieu	 rassemblé,	 les	 prêtres	 y	 renouvellent	 leur	
engagement,	avec	 l’huile	des	catéchumènes	et	 celle	des	malades,	
le	Saint-Chrême	y	est	consacré	en	vue	des	baptêmes,	confirmations	
et	 des	 ordinations	 sacerdotales	 de	 l’année.	 	 Je	 serai	 heureux	 de	
vous	y	rencontrer,	ainsi	qu’à	la	traditionnelle	réception	qui	suivra	au	
séminaire.
 Jeunes prêtres.

 Je souhaite à chacun une sainte montée vers Pâques et de 
belles	 célébrations	 pascales.	 	 Que	 le	 Christ	 à	 jamais	 vivant	 nous	
conduise à entrer dans la fête et la joie du Père.

+ Rémy Vancottem

Agenda de Mgr vancottem : mars 2013

01	 Conseil	épiscopal	avec	les	doyens	principaux

02	 09h00	:	marche	à	partir	de	l’évêché	vers	Malonne
 17h00 : Messe à Malonne

04	 18h15	:	Eucharistie	en	l’église	Saint-Loup	de	Namur	avec	l’ordre		
	 	 du	Saint	Sépulcre

05	 Commission	évangélisation

06	 Conseil	presbytéral

07	 Conseil	épiscopal

08	 Chapitre	général	des	Sœurs	de	la	Charité	de	Namur

09	 Conseil	pastoral
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10 16h00 : Eucharistie à Messancy : installation du nouveau doyen   
   Patrick Graas

11 de 09h30 à 17h00 : Récollection des prêtres à Beauraing.

13 Rencontre avec les communautés religieuses des Salésiens et des 
sœurs Salésiennes à Farnières

14 Conférence épiscopale

16 Rencontre du Chantier paroissial au Mont de la Salle

19 10h00 : Fête de Saint Joseph avec les Petites Sœurs des Pauvres 
de Namur

20 Rencontre avec les doyens principaux à Rochefort

21 Rencontre avec le Pouvoir Organisateur de l’UCL à l’Archevêché 
de Malines-Bruxelles

22 Conseil épiscopal
 17h00 : Rencontre avec le conseil diaconal
 
24 10h00 : Fête des Rameaux à la Cathédrale

27 14h30 : Rencontre avec les jeunes prêtres à l’évêché
 18h00 : Messe chrismale à la Cathédrale, suivie de la réception au  

    séminaire

28 19h30 : Messe du Jeudi Saint à la Cathédrale

29	 08h00	:	Office	des	Ténèbres	à	la	Cathédrale
	 19h30	:	Célébration	de	la	Passion	du	Christ	à	la	Cathédrale

30	 08h00	:	Office	des	Ténèbres	à	la	Cathédrale
	 18h00	:	Veillée	pascale	et	baptême	de	4	adultes	au	village	Saint-Antoine
    dans la commune de Barvaux

31	 10h00	:	Fête	de	Pâques	à	la	Cathédrale
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	 «	C’est	avec	émotion	que	j’ai	appris	ce	midi	la	démission	du	Pape	
Benoit	XVI.	Cette	démission	est	sans	doute	une	surprise	pour	tout	le	monde,	
mais	compréhensible	étant	donné	son	âge	avancé.	Pour	notre	époque,	c’est	
une première et sans doute un acte courageux qui permettra plus facilement 
à des successeurs dans la même situation de prendre la même décision.

	 J’invite	notre	Eglise	diocésaine,	communauté	de	tous	les	chrétiens,	à	
s’unir	dans	la	prière,	une	prière	d’action	de	grâce	pour	le	travail	accompli	par	
ce	Pape	courageux,	mais	aussi	une	prière	à	l’Esprit-Saint	pour	qu’il	assiste	
les	cardinaux,	qui	se	réuniront	d’ici	quelques	semaines,	dans	le	choix	d’un	
successeur	selon	le	cœur	de	Dieu.	»

Mgr Rémy Vancottem,
lundi 11 février 2013

Malonne 02 mars

 « Ce 02 mars prochain, lors de la messe de clôture de notre 
pèlerinage à Malonne, nous voulons bénir Dieu, rendre grâce pour le 
ministère de Pierre que Benoît XVI a rempli avec beaucoup de courage 
durant presque 8 années de pontificat.  Nous voulons prier pour lui au 
moment où il entame une nouvelle étape de sa vie.  Nous voulons prier 
avec lui pour l’Eglise du Christ qu’il a si bien servie.   Nous voulons prier 
l’Esprit Saint pour qu’il éclaire et guide ceux qui ont la difficile mission de 
choisir un nouveau successeur de Saint Pierre.  J’invite ceux qui parmi 
vous en ont la possibilité de nous rejoindre à cette occasion. » 

      + Mgr Rémy Vancottem.

déMISSIoN du pApe
BeNoît XvI.

A	 l’annonce	 de	 la	 démission	 du	
Pape	 Benoît	 XVI,	 Monseigneur	
Rémy Vancottem a tenu à réagir 
immédiatement en ces termes :
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prions en mars

—	 Pour	 que	 grandisse	 le	 respect	 de	 la	 nature,	 l’œuvre	 de
	 Dieu	confiée	à	la	responsabilité	humaine.

—	 Pour	 que	 les	 évêques,	 les	 prêtres	 et	 les	 diacres	 soient	 des
	 annonciateurs	 infatigables	 de	 l’évangile	 jusqu’aux	 extrémités	
 de la terre. 

Communications
						 	 			 officielles

Communication des évêques de Belgique sur le baptême 
des enfants de militaires et sur le mariage de militaires

	 Tout	 aumônier	militaire,	 prêtre	 ou	 diacre,	 nommé	par	 le	 diocèse	
aux	Forces	armées	peut,	avec	 l’accord	du	curé	de	 la	paroisse	quant	aux	
modalités	 pratiques	 (horaires,	 disponibilité	 du	 sacristain…),	 célébrer	 le	
baptême d’un	enfant	de	militaire	dans	 l’église	paroissiale	du	domicile	des	
parents	de	cet	enfant.	Le	baptême	sera	inscrit	dans	le	registre	de	la	paroisse	
du	lieu	de	baptême.

	 De	même,	 tout	 aumônier	militaire,	 prêtre	 ou	 diacre,	 nommé	par	
le	diocèse	aux	Forces	armées	bénéficie	de	la	faculté	déléguée de deman-
der	 et	 recevoir	 le	 consentement	matrimonial	 d’un	militaire	 dans	 l’église	
paroissiale	du	domicile	de	ce	dernier.	Le	prêtre	ou	le	diacre	dont	question	
prépare	 la	 célébration	 du	 sacrement	 de	mariage	 ainsi	 que	 le	 dossier	
canonique.	Le	dossier	sera	conservé	dans	la	paroisse	du	lieu	du	mariage.	Ils	
solliciteront	préalablement	l’accord	du	curé	de	la	paroisse	quant	aux	modalités	
pratiques	(horaires,	disponibilité	du	sacristain…).

Bruxelles,	réunion	de	la	Conférence	épiscopale	du	10	janvier	2013



 Jeudi 7 mars à Leuven (Copal) :
 —	 à	18h00,	Commission	épiscopale	église et Monde.

 Mardi 12 mars à Namur :
    —	 à	12h45,	Bureau	des	A.	P.

 vendredi 15 - dimanche 17 mars à Spa  (Foyer de Charité) : 
	 —	 	 	 	 	 Animation	 d’un	 WE	 pour	 tous	 :	 «	 La	 puissance	 de	 Dieu
	 	 donne	toute	sa	mesure	dans	la	faiblesse	»	(2	Co	12,	9).
  
 Mardi 19 mars à Namur
 —     à	14h00,	BAS.

 Samedi 23 mars à Sint-Niklaas (onze-Lieve-vrouwekerk) :
	 —	 à	19h30,	rassemblement	des	jeunes	(mini	JMJ).

 Mardi 26 mars à Malonne :
	 —	 à	19h00,	veillée	pénitentielle.

 Jeudi 28 mars à Wartet :
 —	 à	19h30,	messe	en	mémoire	de	la	Cène.

 dimanche 31 mars à émines :
 —	 à	11h00,	messe	du	jour	de	Pâques. 

A l’agenda de Mgr Warin : mars 2013.
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07-04-13 11h00 Han	 	 	 	 Abbé	Ch.	FLoRENCE
17-04-13 19h00 Namur	(paroisse	universitaire)	 	Mgr		R.	VANCoTTEM
21-04-13 10h30 Frassem      Abbé J.-M. JADOT
21-04-13 10h30 Nives     Abbé J. GilOn
21-04-13 10h30 Saint-Léger    Mgr P. WARin
21-04-13 15h00  noville-les-Bois   Mgr J. lAMSOUl
27-04-13 16h00 étalle    Chanoine J.-M. HUET
28-04-13 10h00 Temploux	 	 	 	 	 Abbé	Ch.	FLoRENCE
28-04-13 10h00 Habay    Mgr		R.VANCoTTEM

05-05- 13 10h00 nobressart   Chanoine J.-M. HUET
05-05- 13 10h30 loyers    Abbé	Ch.	FLoRENCE
05-05- 13 10h30 Wépion    Abbé	Ch.	FLoRENCE
09-05- 13 11h00 nassogne   Mgr WARin
12-05- 13 10h30 libramont   Mgr WARin
12-05- 13 10h45 Martelange   Mgr		R.VANCoTTEM
12-05- 13 11h00 Salzinnes, Ste-Julienne  Abbé	Ch.	FLoRENCE
18-05- 13 16h00 Bastogne   Mgr WARin
18-05- 13 16h00 Mageret    Abbé H. GAnTy
19-05- 13 10h30 Bertrix    Abbé J. GilOn
19-05- 13 10h30 Bourcy    Abbé H. GAnTy
19-05- 13 10h30 Jéhonville   Mgr WARin
19-05- 13 10h30 lavacherie   Abbé R. KAUFFMAnn
19-05- 13 11h00 Arlon, St-Martin   Mgr		R.VANCoTTEM 
19-05- 13 15h00 Bastogne   Abbé H. GAnTy
19-05- 13 17h00 Barvaux    Abbé J.-M. JADOT

CoNFIrMAtIoNS :
AvrIL
MAI



— 131 —

20-05-13 10h30 leuze     Mgr		R.VANCoTTEM
25-05-13 17h00 Moignelée   Mgr J. lAMSOUl
25-05-13 18h00 St-Servais, Ste-Croix  Chanoine J.-M. HUET
25-05-13 18h00 Stckem    Abbé J.-M. JADOT
26-05-13 09h45 Arlon, St-Bernard   Abbé J.-M. JADOT 
26-05-13 10h00 Jambes-Centre   Abbé	Ch.	FLoRENCE
26-05-13 10h15 Jambes--Velaine   Mgr WARin
31-05-13 18h00 Grand-Halleux   Mgr		R.VANCoTTEM

décision du Conseil épiscopal du 25 janvier 2013.

NoMINAtIoNS.

 Monsieur	 l’abbé	 Apolinaire	 K’HEND’A	 MANINGU,	 vicaire	 dans	
le	 secteur	 pastoral	 d’Autelbas,	 est	 également	 nommé	 administrateur	 à
Toernich	et	Udange,	dans	le	secteur	pastoral	du	même	nom.

 Monsieur	 l’abbé	Félicien	MUToMBo,	prêtre	du	diocèse	de	Lwiza,	
est nommé vicaire des paroisses du secteur pastoral de Gedinne.

	 Les	 paroisses	 de	 Toernich	 et	 Udange,	 du	 secteur	 pastoral
d’Arlon,	sont	rattachées	au	secteur	pastoral	d’Autelbas	qui	se	composent	
dès	 lors	 des	 paroisses	 de	 :	 Barnich,	 Sterenich,	 Toernich,	 Udange,
et	Weyler.

RectificAtion DAnS L’AnnUAiRe.

	 «	M.	l’abbé	Pierre	MICHEL	
 adresse mail : pi38.michel@hotmail.fr (et	non	comme	annoncé	en	
	 février)	et	gsm	:	0457/31	26	92.	
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prIoNS pour NoS prêtreS déFuNtS

Le Père georges regNIer
décédé à Auvelais le 21-01-2013

Né à Balâtre le 04-01-1924.
Professeur de religion école	 Technique	
pour	Jeunes	filles,	Sœurs	de	la	Providence
Gosselies	 :	 septembre	 1966	 ;	Administra-
teur	 à	 Sombreffe	 14-08-1980	 ;	 Vicaire	 à	
Sombreffe	:	10-08-1981	;	Membre	solidaire
à	Ligny	:	14-06-1989.
Il	s’est	retiré	en	2008	à	Sombreffe.

	 Avant	hier	quand	je	suis	venu	pour	préparer	la	cérémonie	d’aujourd’hui	
je	disais	à	M.	le	curé	:	«	Vous	avez	travailler	22	ans	avec	lui,	donc	vous	êtes	
certainement	la	personne	qui	le	connaît	le	mieux	»Il	répondait	:	«	Ce	n’est
pas	certain,	vous	comme	confrère	le	connaissez	peut-être	mieux.	D’abord	le	
Père	n’était	pas	bavard	et	il	ne	se	faisait	pas	valoir.	Il	était	toujours	réservé	
bien	qu’accueillant.	Il	n’était	pas	si	facile	à	connaître	vraiment.	Il	aimait	de	
travailler dans le silence et mais avec persévérance. Il aimait à servir ses 
confrères	et	les	gens.	Alors	il	a	continué	à	travailler	jusqu’au	bout.	C’est	la	
maladie	qui	l’a	fait	arrêter.	C’est	ainsi	qu’il	était	connu	dans	la	paroisse.»
	 Il	rayonnait	un	calme	et	une	confiance	qui	lui	donnait	une	certaine	
douceur	et	accueil.	Comme	religieux,	supérieur	provincial	ou	supérieur	de	la	
communauté	il	avait	le	souci	qu’il	eut	un	esprit	de	fraternité	et	de	paix.	Quand	
la	communauté	de	l’école	de	Bothey	devait	quitter	son	engagement,	il	s’est
efforcé que les religieux ne soient pas dispersés et il a travaillé pour 
former	deux	nouvelles	communautés,	une	à	Montignies	près	de	Charleroi
et	 une	 ici	 à	Sombreffe.	 Ici	 il	 a	 pris	 part	 au	 travail	 de	 la	 paroisse	 et	 à	 un	
certain	 moment	 il	 a	 exercé	 la	 fonction	 de	 curé,	 mais	 il	 était	 aussi	 au	
service de ses confrères surtout quand ils devenaient plus fragiles à cause 
de	l’âge	ou	de	la	maladie.
 Il avait aussi ouvert la maison aux curés des paroisses avoisinantes 
pour	qu’ils	puissent	trouver	une	table	fraternelle	à	midi.	Il	les	accueillait	avec	
beaucoup	de	bienveillance	et	pas	sans	humour.	 Il	voulait	y	mettre	un	peu	
l’esprit	 de	 la	 première	 lecture	 où	 il	 était	 écrit	 que	 dans	 la	 communauté
primitive	 tous	 ceux	 qui	 adhéraient	 à	 la	 foi	 avaient	 un	 seul	 cœur	 et	 une	
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seule	âme.	Il	était	heureux	de	pouvoir	distribuer	ses	dons	et	ses	services	à	
chacun	de	ses	confrères	selon	leurs	besoins.
	 Il	était	très	attaché	à	sa	famille,	qui	a	perdu	assez	tôt	 leur	père	et	
étant	 l’aîné	 il	en	était	 resté	un	peu	 la	figure	du	Père.	 Il	aimait	à	 les	visiter	
pour	prendre	un	tasse	de	café	ou	s’entretenir	avec	eux,	et	eux	trouvaient	la	
joie	de	l’accueillir.

Extrait de l’homélie du Père Omer Termotte, prêtre du Saint-Sacrement,
Supérieur de la communauté de Bruxelles.

M.	l’abbé	Charles CLAvIer
décédé le 22 janvier 2013.

Né	 à	 Bende-Jenneret,	 le	 27	 février	 1933	 et	
ordonné	prêtre	à	Namur,	le	27	juillet	1958.
Il	débuta	le	ministère	sacerdotal	comme	vicaire	
à	Jambes.
En	 août	 1974,	 il	 se	 voit	 confier	 une	 mission	
paroissiale	 comme	 curé	 à	 Le	 Trieu	 et	 Cour-
rière.	 	Ensuite,	 il	sera	nommé	curé	à	Tailles	et	
Fraiture.
Il	s’était	retiré	en	août	1999.

	 Le	 texte	 du	 livre	 de	 Job	 que	 nous	 venons	 d’entendre	 nous	
apparaît	 comme	 une	 conclusion	 d’une	 vie	 de	 souffrance	 dont	 ce	 qui	
précède	le	texte	lu	aujourd’hui	en	est	le	récit.	La	question	de	Job	est	celle	que	
tout homme se pose : valait-il la peine de naître pour ensuite après une vie 
parsemée	d’embûches	que	nous	retournerions	au	néant.	Ce	qui	a	soutenu	
Job	à	traverser	une	vie	mouvementée	et	souvent	douloureuse	c’est	sa	foi	en	
Dieu	et	sa	conviction	que	la	vie	ne	se	termine	pas	avec	la	mort.	Le	souhait	de	
Job	est	donc	que	cette	foi	en	la	résurrection	devienne	une	conviction	telle,	
qu’elle	soit	inscrite	pour	toujours	au	cœur	des	hommes.
	 Aussi	 c’est	 de	 façon	 positive	 que	 	 Dieu	 a	 répondu	 à	 l’attente	 de	
Job,	à	notre	espérance.	Ce	n’est	pas	dans	la	pierre	et	le	bronze	qu’il	a	taillé	
cette	espérance	mais	dans	le	corps	de	son	propre	fils.
	 En	 effet	 si	 la	 pierre	 roulée	 ouvrant	 le	 tombeau	 nous	 dit	 la	
résurrection	du	Christ,	les	trous	des	clous,	la	trace	du	coup	de	lance	dans	ce	
corps de ressuscité sont le signe que notre vie de souffrances est porteuse 
dans	le	Christ	de	notre	résurrection.
	 Si	 le	grain	de	blé	ne	meurt	pas,	 il	ne	peut	pas	porter	de	 fruit	 ;	 le	
Christ	sortant	du	tombeau	est	ce	grain	de	blé	donnant	naissance	à	une	vie	
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nouvelle.	La	bonne	nouvelle	qui	redonna	vie	aux	apôtres	après	la	mort	du	
Christ	pour	en	faire	des	porteurs	de	bonne	nouvelle.
	 Prêtre,	 il	 fut	 d’abord	 pendant	 quelques	années	 vicaire	 à	 Jambes,	
pour	se	voir	confier	ensuite	la	paroisse	de	Courrière.
	 Arrivé	 dans	 cette	 paroisse,	 il	 prit	 très	 vite	 conscience	 de	
l’importance	qu’il	lui	fallait	apporter	aux	écoles	de	la	paroisse.	Il	se	consacra	
au	développement	de	celles-ci,	avec	une	grande	générosité,	 la	payant	de	
ces	biens	personnels	et	de	sa	personne.
	 Tout	 dévoué	 à	 ses	 écoles	 c’est	 avec	 une	 foi	 fougueuse,	 jugée	
parfois	téméraire	qu’il	entreprit	de	leur	apporter	de	nouvelles	constructions.
	 De	Courrière,	il	fut	nommé	curé	à	Lestailles	où	il	ne	resta	que	quel-
ques	 années.	 Libéré	 de	 tout	 apostolat	 fixe,	 il	 entreprit	 de	 nouveau	 avec	
beaucoup	de	 fougue	 le	développement	 de	 la	 dévotion	mariale	 surtout	 en	
organisant des pèlerinages vers Medjugorje.
 Après quelques années il se retira à Bomal auprès de sa famille.
	 Puissions-nous	 donc	 garder	 de	 Charles	 le	 souvenir	 d’une	 foi	
généreuse et porteuse de vie éternelle.

Extrait du texte de Jules Daussaint.  

êtRe chRétien AUjoURD’hUi.

A	 l’occasion	 de	 l’Année	 de	 la	 foi	 que	 vit	 l’Eglise	
universelle	 en	 2012-2013,	 les	 évêques	 de	 Belgique	
vous ont proposé il y a peu la lettre pastorale 
Être chrétien aujourd’hui.
Afin	 que	 cet	 envoi	 ne	 reste	 pas	 lettre	 morte	 et	 au	
lendemain	 du	 Synode	 des	 évêques	 sur	 la	 nouvelle	
évangélisation pour la transmission de la foi 
chrétienne,les	 évêques	 ont	 souhaité	 partager	 avec
vous	 le	 témoignage	 d’hommes	 et	 de	 femmes	 d’ores	

et	 déjà	 engagés	 dans	 une	 Unité	 pastorale,	 un	 service	 d’aumônerie,	 des	
missions de médiation. Des chrétiens qui cherchent à vivre les exigences 
évangéliques	 au	 sein	 de	 leur	 quotidien,	 qui	 cherchent	 à	 transmettre	 cet	
‘être	chrétien’	en	particulier	par	leur	attention	au	genre	humain.

être chrétien aujourd’hui : Des chrétiens reconnaissants et libres
http://www.dailymotion.com/Coeur-et-Esprit#video=xuik0c
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Samedi 16 Mars 2013
de 9h-16h
Mont de la Salle à Ciney

3e rencontre diocésaine 
des acteurs du Chantier Paroissial 

en synergie avec 
les animateurs des Pastorales Spécialisées

en présence de Mgr Rémy Vancottem, 

Dans le cadre de l’année de la Foi, 
Mgr Jean-Luc Brunin, évêque du Havre,

nous invitera à penser et à partager autour du thème : 

Dieu ouvre la Porte pour la Mission
pour que nos communautés deviennent 

des Signes d’Evangile

L’équipe diocésaine : Mgr Pierre Warin. 
Abbé Pascal Roger, délégué épiscopal. 
Abbé Christian Florence, Françoise Hamoir, abbé Jean-Marie 
Jadot et Marie-Hélène Lavianne

Pour une bonne organisation de la rencontre, merci de vous 
annoncer via chantierparoissial@namur.catho.be 

ou MH Lavianne 0474 66 93 63

!

!
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du Côté du dIACoNAt
 ◊  vocation

	 Il	y	a	quelques	temps	dans	ces	pages,	nous	écrivions	combien	 le	
diacre	est	un	«	humanisateur	»,	celui	qui	met	 l’homme	debout.	Le	conseil	
diaconal cherche justement à accueillir tous ces hommes qui pourraient être 
sacrement	du	Christ	serviteur,	celui	qui	lave	le	pied	de	ses	disciples.

	 on	approche	du	jubilé	de	la	réinstauration	du	diaconat	permanent	
par	 le	 Concile	 Vatican	 II,	 ne	 pourrait-on	 pas	 réfléchir	 à	 un	 dimanche	 du	
diaconat,	à	l’image	de	ce	qui	se	fait	dans	certains	diocèses	en	Belgique,	en	
France	ou	au	Québec	?	Ceci	n’est	qu’une	idée	qui	demande	à	être	creusée	
et	construite	avec	l’ensemble	de	la	communauté	diocésaine.

 ◊  et la formation des diacres permanents ?

	 Cette	formation	se	passe	à	Rochefort.	Elle	fait	partie	des	trois	pôles	
de	l’Institut	Diocèsain	de	Formation	(IDF)	qui	œuvre	en	étroite	collaboration	
avec	l’UCL.

	 Tous	les	quinze	jours	de	l’année	académique,	les	candidats	diacres	
se	retrouvent	avec	d’autres	candidats	:	des	futurs	professeurs	de	religion,	
assistantes	paroissiales,	etc.	et	 toutes	ces	personnes	veulent	donner	des	
fondations à leur foi.

	 Si	ces	études	semblent	extérieurement	brèves,	en	fait,	il	n’en	n’est	
rien	 :	 en	 effet,	 les	 «	 étudiants	 »	 ont	 beaucoup	 de	 travaux	 et	 d’études	 à	
réaliser à domicile. Nous pourrions dire que les moments de cours ne sont 
que	la	face	visible	d’un	iceberg	!
	 Mais	ce	n’est	pas	 tout	 !	Les	25	participants	sont	 invités	à	calquer	
leurs heures à Rochefort sur le rythme des diacres en devenir.
	 La	 journée	 commence	 par	 la	 prière	 des	 Laudes	 dans	 la	 petite	
chapelle du lieu.

 A	midi,	après	l’eucharistie,	centre	de	la	journée	et	de	la	vie	chrétienne,	
tout	le	monde	se	retrouve	autour	d’un	bon	bol	de	soupe.	Avant	de	reprendre	
les	cours,	l’office	de	midi	vient	mettre	l’énergie	de	l’Esprit	dans	le	cœur	de	
tous.
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 Ces	temps	d’initiation	ne	veulent	pas	se	baser	uniquement	sur	
l’intellect,	sur	un	«	bourrage	de	crâne	»	;	une	petite	cellule	d’Eglise	se	crée	
où	chacun	tisse	des	relations	avec	les	autres,	une	cellule	dynamisée	par	la	
prière…

  ◊  Candidats

 Il	y	a	actuellement	dans	notre	diocèse	quatre	baptisés	qui	se	sont	
mis	en	route	vers	le	diaconat	(dans	les	quatre,	un	voisin	du	Grand-Duché).

  ◊  des diacres

	 Toutes	 proportions	 gardées,	 Namur	 a	 quand	 même	 une	 bonne	
équipe diaconale : ils sont une soixantaine. 

	 Hélas,	 la	 moyenne	 d’âge	 est	 élevée	 (plus	 élevée	 que	 chez	 nos	
confrères	prêtres)	et	un	certain	nombre	n’est	plus	présent	sur	le	terrain	mais	
à	la	maison	avec	la	grâce	et	le	rayonnement	de	la	prière,	du	menu	service	
rendu autour de soi.

	 Le	 diacre	 est	 au	 service	 de	 sa	 famille,	 de	 son	 entourage	 et	 de	
son	 travail	 (métier).	 Infirmier,	 cantonnier,	 professeur,	 architecte,	 pompier,	
éducateur	 spécialisé,	 aumônier	de	prison	ou	d’hôpital,	 etc.	 il	 est	 l’humble	
serviteur,	ferment	dans	la	pâte.

	 Celui	qui	fréquente	l’eucharistie	le	voit	dans	son	rôle	liturgique	:	le	
diacre	est	celui	qui	est	à	la	droite	du	prêtre	ou	de	l’évêque,	qui	va	proclamer	
la	Bonne	Nouvelle,	l’Evangile,	qui	va	représenter	à	l’autel	toutes	les	familles,	
les	travailleurs,	les	chômeurs…	

	 Ces	 quelques	 lignes	 n’ont	 pour	 but	 que	 de	 faire	 connaître	 ce	
nouveau	ministère.	Régulièrement,	nous	reviendrons	expliquer	les	heurs	de	
cette « fraternité ».
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évéNeMeNtS eCCLéSIAuX

« Nous voulons continuer à nous inspirer 
de la remarquable théologie du Pape 
Benoît XVI pour le futur de l’Eglise ».
	 A	 l’occasion	 de	 l’annonce	 de	 la	 démission	 du	
Saint	Père,	le	Pape	Benoît	XVI,	le	Président	de	la	
CoMECE,	 le	Cardinal	Marx,	a	fait	 la	déclaration	
suivante :

  « Le Pape Benoît XVI a annoncé aujourd’hui son intention 
de démissioner le 28 février prochain. En tant que Président de la COMECE, 
cette décision suscite le respect en même temps qu’elle me remplit d’un 
profond regret. C’est avec une grande implication que Benoît XVI aura 
dirigé durant huit années l’Eglise universelle, qu’il a par ailleurs marquée 
de façon décisive par la clarté de sa théologie. Sa réflexion théologique, qui 
a toujours cherché à conjuguer la Foi et la Raison, l’Eglise et la Politique, 
aura notamment constitué la matière des grands discours théologiques et 
philosophiques qu’il a tenus au Westminster Hall de Londres, devant le 
Bundestag allemand ainsi qu’à Washington. 
 Il était particulièrement préoccupé par le risque que prenait l’Europe 
d’oublier ses racines chrétiennes et de perdre ainsi son âme. L’Europe et 
l’Occident ne sauraient se concevoir sans l’apport du christianisme. Cet 
apport ne peut seulement consister à critiquer les évolutions de nos sociétés 
et à noircir l’avenir. Cela doit assurément continuer de faire partie de notre 
mission prophétique. Mais, plus encore, il s’agit de proclamer au cœur de la 
situation européenne actuelle, le message universel de l’Évangile, qui est un 
message d‘espérance. 
 Nous sommes remplis de reconnaissance à l’égard du Saint Père 
pour son action pleine de bénédictions à la tête de l’Eglise catholique, tout 
en contemplant les nombreuses et précieuses rencontres avec lui durant 
son pontificat. Nous voulons continuer à nous inspirer de la remarquable 
théologie du Pape Benoît XVI pour le futur de l’Eglise. Nous, évêques de 
la COMECE, sommes unis à lui dans la prière et nous demeurerons en 
communion spirituelle avec lui dans sa retraite. »

déclaration du Cardinal Marx suite
à l’annonce de la démission 
du Saint père.           COMECE Press 11/02/2013
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	 Tel	Astérix	tombé	dans	la	marmite	de	potion	magique,	Clément	Brilot	
avait	6	ans	lorsqu'il	a	commencé	à	travailler	le	bois.	"Ça	sent	bon,	du	moins	
pour	la	plupart	des	essences	et	c'est	doux	à	caresser"	confie		Clément	les	
yeux	brillants.	Au	lieu	des	traditionnels	jeux	vidéo,	saint	Nicolas	lui	déposait	
scie,	maillet	et	autres	clous!	Et	lorsqu'arrive	sa	profession	de	foi,	il	demande	
de l'argent avec lequel  il s'achète une scie à chantourneur.

	 Il	 y	 a	 quelques	 mois,	 c'est	 la	 paroisse	 de	 Warempage	 qui	 était	
la		première	à	s'intéresser	à	ce	jeune	talentueux.	La	demande	portait	déjà		
sur	la	réalisation	d'un	Christ	en	croix.	Il	s'agissait	de	s’inspirer	d’une	sculpture	
existante.	 La	 demande	 de	 la	 paroisse	 de	Wéris	 était	 plus	 complexe:	 elle	
portait	sur	un	Christ	en	croix	mais	à	 imaginer,	à	concevoir	de	A	à	Z.	Une	
pièce	très	contemporaine.	Clément	s'est	mis	au	travail.	La	croix	est	travaillée	
-	en	forme	de	vagues-	dans	du	chêne		et	mesure	1m	80.	Le	corps	mesure	lui	
1m10.	Les	bras	ne	sont	pas	fixés	sur	la	croix:	ils	ont	été	réalisés	séparément	
puis rivés au corps.  

	 “L’abbé	 Roquet voulait	 un	 Christ	 Glorieux,	 accueillant"	 souligne		
Clément.		Aucun	trait	sur	le	visage,	c'est	délibéré.	Chacun	peut	ainsi	donner	
au	Christ	le	visage	qu'il	souhaite.	Le	corps	a	été	sculpté,	dans	du	tilleul,	en	
une seule pièce.

	 Depuis	 que	 le	 crucifix	 a	 trouvé	 sa	 place	 dans	 l'église	 de	Wéris,		
Clément	ne	reçoit	que	des	commentaires	positifs.	De	quoi	rendre	heureux	
ce	 jeune	homme	 très	discret	qui,	depuis	 la	 rentrée,	étudie	 l'architecture	à	
Liège.	Il	imagine	déjà	ses	réalisations	à	venir,	des		maisons	en	ossature	bois	
bien	sûr.

C.B.

CHeMIN de pâqueS

A 18 ans, Clément sculpte le Christ en 
croix de l’église de Wéris.

	 	 Depuis	quelques	mois,	un	très	beau	crucifix	
a	trouvé	sa	place	dans	l’église	romane	de	Wéris.	
Dans	le	doyenné	de	Barvaux,	on	a	souhaité	que	
cette	 réalisation	 soit	 signée	 d’un	 artiste	 de	 la	
région.	Le	choix	s’est	porté	sur	Clément	Brilot,	18	
ans,	de	Aye.
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ENTRAIDE ET FRATERNITé
région du Luxembourg

Campagne du carême 2013 : 
programme des activités 
au mois de Mars

Le 2 mars «	Souper	Tartiflette	» 
19h souper d’information sur les projets soutenus par entraide et 
Fraternité 
Salle	du	Village,	Grand	Place	1,	6850 paliseul
Inscriptions : o61. 53.37.05 ou 061.53.50.27

7 mars	«	conférence/témoignage : Le combat des petits paysans face a 
l’agro-industrie : des alternatives existent !  » avec Louis Karhebwa
A	la	salle	du	Syndicat	d’initiative	
Rue	des	Martyres,	25, 6987 Marcourt (rendeux) 
pascal roger : 084.41.11.75

8 mars	«	souper-conférence/témoignage : Le combat des petits paysans 
face a l’agro-industrie : des alternatives existent !  » 
19h Bol de riz  - 20h Conférence-témoignage de Louis
A	la	salle	Sainte-Anne 6813 terMeS 
Renseignements : jl.brion@skynet.be – 061.31.10.35 

8 mars «	souper-conférence/témoignage : Le combat des petits paysans 
face a l’agro-industrie : des alternatives existent !  » 
19h Bol de riz 
20h conférence-témoignage de Carine Hermal (enseignante)
Restaurant	de	l’école	des	Sources.Rue	Croix-Le-Maire	6760 virton
Bernard SaintMard : 063.57.72.59 

9 mars «	souper-conférence/témoigange : Le combat des petits paysans 
face a l’agro-industrie : des alternatives existent !  »
19h Bol de riz - 20h conférence-témoignage de Louis
A	la	salle	des	oeuvres	6800 FreuX
philippe goosse : 061.61.10.85



— 141 —

10 mars – vielsalm paroisse St gengoux – célébration eucharistique 
et témoignage de Louis

12 mars « souper-conférence/témoignage : Le combat des petits 
paysans face a l’agro-industrie : des alternatives existent !  » 
18h30 Bol de riz - 19h30 conférence-témoignage de Louis
A	la	salle	«	Le	Rosaire	» 
Route	de	Neufchateau,	10,	6720 Habay-La-Neuve
Inscriptions roger gobert : 063.42.23.45

13 mars « souper-conférence/témoignage : Le combat des petits 
paysans face a l’agro-industrie : des alternatives existent !  » 
18h30 Bol de riz - 19h30 conférence-témoignage de Louis
A	la	salle	«	Le	Foyer	»
Rue	des	Chasseurs	Ardennais,  6780 Messancy 
Marie-edgard Masson : 0496.64.81.85

	 Dates	a	confirmer	pour	le	24	mars	à	la	halle	de	Han	et	le	28	mars	à	
Tintigny.

RégIoN DE NAMuR

vendredi 1er mars
18h30 : souper témoignage Naninne « Soutenir	 les	 paysans,	 c’est	
combattre	efficacement	la	faim	»	éclairage	sur	la	situation	au	Burundi.	(avec	
le	 témoignage	 de	Carine	Hermal	 ayant	 voyagé	 au	 	Burundi),	 salle	 «	 Les	
Echos	»,	Rue	de	la	Gare	23,	5100	Naninne.

19h30-21h30 : Soirée JeuNeS post caté WepIoN : « Moi et la faim dans 
le monde ?	»	Place	du	Vierly,	Wépion	(Témoignage	de	Louis	Karhebwa	du	
Sud	Kivu)	–	Sébastien	Huet	:	0479/03	36	32

Samedi 2 mars
17h30-18h30 : messe	interculturelle	à	la	chapelle	Notre-Dame,	Namur	(rue	
Julie	Billiart	17)

18h30 : Souper Conférence « l’Agriculture	paysanne,	clé	du	développement	
au	Congo. » Comprendre les enjeux de l’agriculture dans le contexte du conflit 
armé au Congo.	En	partenariat	avec	l’asbl	Caravane	pour	la	paix	et	Missio.	
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Institut Notre-dame,	Rue	Julie	Billiart	19,	5000	Namur.	
Le	Congo	souffre	de	conflits	 incessants,	en	particulier	dans	 la	 région	des	
Grands	Lacs.	Ensemble,	 tentons	de	comprendre	 le	contexte	complexe	de	
ce	pays	et	le	rôle	primordial	de	l’agriculture	paysanne	et	familiale	pour	son	
avenir.	Eclairage	sur	la	région	du	Sud	Kivu.	Avec	l’intervention	de	Béatrice	
Bashizi	et	Sylvie	Grolet	de	l’asbl	Caravane pour la Paix & la solidarité et le 
témoignage	de	Louis	Karhebwa,	du	Sud	Kivu.
Infos et réservations : Entraide	et	Fraternité	Namur	:	081/	41	41	22

Mardi 5 mars
18h00 : Souper témoignage « soutenir	 les	 paysans,	 c’est	 combattre	
efficacement	la	faim	»,	témoignage	de	Louis	Karhebwa	du	Sud	Kivu.	
Salle	st	Remacle,	Haut-Fays
contact	:	061/	51	13	54	–	061/	51	24	10
Près	d’un	milliard	de	personnes	ont	faim	et	ces	personnes	sont	en	grande	
majorité des petits paysans qui représentent souvent 80% de la population 
dans	les	pays	du	Sud.		C’est	en	permettant	aux	petits	agriculteurs	de	vivre	
de	leur	production	(riz,	maïs,	légumes,	fruits)	qu’on	résoudra	réellement	le	
problème	de	la	faim.

Mercredi 6 mars
19h30 : soirée jeu « trivial contre la faim, éclairage du Sud ».	avec	ADG,	
dans	le	cadre	de	Campus	Plein	Sud,	gembloux
Infos : 081/	41	41	22

Jeudi 14 mars
19h00 : Souper témoignage « Soutenir	 les	 paysans,	 c’est	 combattre	
efficacement	la	faim	»,	témoignage	de	Louis	Karhebwa,	du	Sud	Kivu.
salle paroissiale de Wartet,	(derrière	l’église).	Infos	:	081/	41	41	22

20h00 : théâtre-Forum «	Qui	 a	 volé	 l’orange	 ?	 »,	 au	 Nom	 de	 la	 Rose,	
Rue	du	Séminaire	22	à	Namur.	infos et réservation : Entraide et Fraternité 
Namur	:	081/	41	41	22	
Roberta	est	paysanne	au	Brésil	et	elle	cultive	des	oranges.	Mais	cela	devient	
de	plus	en	plus	difficile	pour	elle	de	vendre	ses	fruits	au	marché	local.	Que	
faire	si	on	ne	lui	achète	plus	d’oranges	?	Faut-il	arrêter	de	cultiver	et	partir	
chercher	du	 travail	en	ville	?	Ce	spectacle	de	 théâtre-forum	vous	 invite	à	
vous	mettre	dans	la	peau	de	Roberta	et	des	autres	personnages	pour	inven-
ter	l’histoire	autrement	et	réfléchir	ensemble	aux	pistes	pour	le	maintien	de	
l’agriculture	paysanne	qui	nourrit	70%	de	la	population	mondiale.
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Jeudi 21 mars : 
18h00 : Souper-Ciné-débat : «	Je	mange	donc	je	suis	», en partenariat avec 
oxfam	Magasin	du	Monde.	
Au Cinex,	Rue	St	Nicolas	84
Comment	 comprendre	 que	 la	 majorité	 des	 personnes	 qui	 sont	 censées	
nourrir	 l’humanité,	 souffrent	 d’une	 situation	 catastrophique,	 marquée	 par	
le	chômage,	 la	pauvreté,	 l’exode	et	 la	 faim	?	En	partant	du	quotidien	des	
agriculteurs	belges,	le	film	commence	un	tour	du	monde	agricole	et	alimen-
taire	afin	de	comprendre	quels	sont	les	problèmes	communs	aussi	bien	en	
Europe	qu’en	Afrique	ou	au	Brésil.	Le	film	tente	de	démontrer	qu’un	projet	
de	société	solidaire,	durable	et	démocratique	est	plus	que	nécessaire.	Film	
suivi	d’un	débat	avec	intervenant	(à	préciser)	.
Infos	:	Entraide	et	Fraternité	Namur	:	081/	41	41	22
Mardi 26 mars : 
20h00 : ciné-Débat : « les Moissons du futur ». Avec la présence 
d’intervenants	à	préciser.	Centre	culturel	de	Gembloux,	Rue	du	Moulin	55/B
Infos :	Entraide	et	Fraternité	Namur	:	081/	41	41	22

 pour toute information,	consultez	le	site	www.entraide.be 
	 ou	prenez	contact	avec	le	Bureau	de	Namur	:
	 Hélène	Errembault	:	081/	41	41	22	ou	namur@entraide.be

Récollection à la communauté de Warnach « Les frênes »

— vendredi 1er mars en soirée, samedi 2 et dimanche 3 mars.
 « Trucs et ficelles »	pour	vivre	sa	vie	(et	celle	des	autres)	en	
 chemin  spirituel de Résurrection. Animation : Frère Philippe. 
Renseignements: 
Communauté de Warnach-« les Frênes » Venelle St Antoine, Warnach 52, 
6637 Fauvillers. Tél 063/601213 - les.frenes@skynet.be

MAredSouS

— Mercredi 27 mars (19h) au dimanche 31 mars 2012 (14h)
 retraite pascale : temps de Lectio sur les textes de la semaine
 sainte. Animation	:	P.	Jean-Daniel	Mischler	osb
	 Contact	:	hotellerie@maredsous.com	ou	Tél.	:	082	69	82	75.
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pour uNe BeLLe SeMAINe SAINte

 
	 La	Semaine	Sainte	va	nous	permettre	de	placer	nos	pas	dans	ceux	
de	Jésus	lui-même,	jour	après	jour	et	même	heure	par	heure.
 
	 Comme	 les	 “vacances	 de	 printemps”	 se	 situent	 cette	 année	
après	Pâques,	pourquoi	ne	pas	offrir	 l’une	ou	l’autre	célébration	dans	nos	
Ecoles,	dans	le	cadre	de	la	“Pastorale	scolaire”?	Nous	savons	bien	que	les	
célébrations	en	paroisse	n’attirent	guère	nos	élèves	:	nous	pourrions	donc	
leur	offrir	des	célébrations	adaptées	à	 leur	âge	et	à	 leurs	préoccupations,	
tant	dans	 le	Fondamental	que	dans	 le	Secondaire.	En	effet,	 l’époque	des	
célébrations	globales,	pour	les	7	à	77	ans,	est	révolue	depuis	belle	lurette!
 
	 Si	nous	avons	la	chance	de	participer	à	tous	les	offices	du	“Triduum	
pascal”,	nous	deviendrons,	par	 l’effet	de	la	 liturgie,	compagnons	de	Jésus	
depuis	la	Dernière	Cène	jusqu’à	la	Résurrection.
 
	 Nous	serons	avec	Lui	au	jardin	des	oliviers.
	 Nous	y	verrons	le	baiser	fatal	de	Judas,	dans	lequel,	comme	l’écrivait	
si	bien	François	Mauriac	qui	se	rappelait	qu’à	cette	époque	on	s’embrassait	
sur	la	bouche,	“la	salive	du	traître	se	mélange	à	la	salive	du	Fils	de	Dieu”.
	 Nous	 y	 réentendrons	 les	 paroles	 reniantes	 de	Pierre,	 qui	 préfère	
être	un	pleutre	vivant	qu’un	héros	mort,	en	disant	à	propos	de	Jésus	:	“Je	
ne	connais	pas	cet	homme-là”.	Il	est	le	seul	de	tous	les	papes	à	être	tombé	
aussi	bas.	A	côté	de	lui,	un	pape	qui	démissionne	pour	cause	de	grand	âge	
fait	figure	de	“clean”,	voire	de	vieillard	courageux!
 
 Nous suivrons Jésus dans ses deux procès : le procès religieux et 
le procès romain.
	 Nous	pourrons	nous	substituer	à	Simon	de	Cyrène	aidant	Jésus	à	
porter	sa	croix	;	ou	à	Marie	et	Jean,	les	deux	seuls	courageux	à	Le	suivre	
jusqu’au	bout.
 
	 Nous	 reverrons	 la	superbe	Pieta	de	Michel-Ange,	avec	 le	si	doux	
visage de la Mère posant son regard aimant sur le cadavre de son Fils 
défiguré	posé	sur	ses	genoux,	comme	on	tiendrait	un	nouveau-né.
 
	 Et	 réellement,	 c’est	 une	 nouvelle	 naissance	 qui	 se	 prépare	 :	 les	
lueurs	pascales	affleurent	déjà.

	 Souvent,	 notre	 liturgie	 catholique	 est	 froide,	 bavarde,	 grise,	
excessivement	cérébrale.	En	un	mot	:	“lassante”!
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	 L’exception	 qui	 confirme	 la	 règle	 se	 déploie	 tout	 au	 long	 de	 la	
Semaine	Sainte	 :	 là,	 nous	avons	enfin	des	 liturgies	magnifiques,	 de	 type	
enfin	artistique,	qui	parlent	à	tous	nos	sens	et	pas	uniquement	à	nos	oreilles	
et	à	nos	cerveaux	encombrés	:	le	cerveau	n’a	pas	grand-chose	à	voir	avec	
la	prière.	C’est	plutôt	le	coeur	qui	s’engage,	comme	en	musique,	l’intellect	
étant  souvent mortifère.
	 Profitons-en	bien	si	notre	agenda	nous	le	permet.  
	 Au	terme	de	la	Veillée	pascale,	nous	découvrirons	que	la	nuit	devient	
lumière à nos yeux.
	 Un	peu	comme	dans	la	“Petite	Musique	de	nuit”	de	Mozart,	qui	est	
plutôt	une	“Grande	Musique	de	jour”. 
	 Bonne	Semaine	Sainte	et	lumineuses	fêtes	pascales. 

Henry	Ganty
Vicaire	Episcopal	de	l’Enseignement

Chapitre cathédral SAINt AuBAIN
La Semaine Sainte en prière.

	 Vous	n’ignorez	pas	que	la	mission	essentielle	du	chapitre	cathédral	
est la prière.
	 La	semaine	sainte	approche	et	les	chanoines	souhaitent	vous	inviter	
pour	célébrer	ensemble	les	jours	saints.

	 Le	vendredi	 saint	 et	 le	 samedi	 saint,	 à	8	h.	 du	matin,	 l’office	des	
ténèbres,	 sera	 chanté,	 en	 présence	de	notre	Evêque,	 dans	 le	 chœur	 de	
la	Cathédrale,	celui-ci	comporte	 l’office	des	Lectures	ainsi	que	 l’office	des	
Laudes.

	 Les	chanoines	seraient	très	heureux	de	compter	parmi	les	priants,	
les	 prêtres,	 les	 communautés	 de	Namur	 et	 des	 alentours	 ainsi	 que	 les	
consacré(e)s.	C’est	pourquoi,	je	me	permets	de	vous	inviter	pour	ce	moment	
fort	de	la	semaine	sainte.	Cette	rencontre	dans	la	prière	nous	permettrait	de	
vivre ces moments intenses de notre foi en communauté.

	 Permettez-moi	de	vous	souhaiter		une	bonne	fin	de	Carême	dans	
l’attente	de		la	joie	de	Pâques	avec	le	Christ	ressuscité.

			Mgr	Jacques	Lamsoul
Doyen du chapitre cathédral
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MeSSe CHrISMALe

	 La	 célébration	 de	 la	 Messe	 Chrismale	 aura	 lieu	 à	 la	 Cathédrale	
Saint-Aubain	le mercredi 27 mars 2013 à 18h00.		  Il	est	question	de	rappeler	
aux	prêtres	et	aux	diacres	qui	souhaitent	concélébrer	de	venir	à	la	célébration	
avec	leur	aube	et	leur	étole	blanche.		Il	y	aura	une	sacristie	pour	les	prêtres	
(Chapelle	d’hiver),	une	autre	pour	les	diacres	(Salle	du	Chapitre).		Il	convient	
d’arriver	tôt:		les		sacristies	seront	ouvertes	dès	17h00.  

  Chanoine	Eric	Fallas	Quiros 
Maître	des	célébrations	liturgiques	épiscopales	 

Place	du	Chapitre,	4 ,5000	Namur	E-mail:		eric.fallasquiros@belgacom.net   

CAtHédrALe : programme Semaine Sainte 2013

 dimanche des rameaux et de la passion : 24	mars	  
9h40 Rassemblement dans la cour de l’Evêché et procession vers la   
 Cathédrale de Namur. 
10h00 Messe pontificale de la Passion du Seigneur 
18h00 Vêpres du Chapitre cathédral  	-	18h30			Messe	paroissiale.  
Mardi saint : 26 mars  
 15h00 – 17h00   confessions  
Mercredi saint : 27 mars 																											 
18h00   Messe chrismale
jeudi saint : 28 mars 
15h00 – 17h00  confessions 
19h30 Messe en mémoire de la Cène du Seigneur  suivie de l’adoration  
 silencieuse du Saint Sacrement au reposoir jusqu’à minuit

  vendredi saint: 29 mars
0 8h00 Office des lectures et Laudes du Chapitre cathédral  
15h00 Chemin de Croix suivi des Confessions jusqu’à 18h00
 19h30 Office de la Passion du Seigneur  
 Samedi saint : 30 mars    
08h00 Office des lectures et Laudes du Chapitre cathédral 
15h00 – 17h00  Confessions 	- 21h00  Veillée pascale    
Saint jour de pâques : dimanche 31 mars 
10h00  Messe solennelle de la Résurrection du Seigneur
 18h00  Vêpres solennelles 
18h30  Messe paroissiale.
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Commission	Interdiocésaine	de	Catéchèse
père pArdoNNe-Leur …

propositions pour une catéchèse en communauté

	 Le	 pardon,	 c’est	 tout	 ensemble	 une	 expérience	 et	 une	 question.
L’une	et	l’autre	nous	habitent	depuis	notre	enfance,	depuis	notre	première	
souffrance,	notre	premier	échec,	notre	premier	péché.	Il	est	au	cœur	de	nos	
relations	humaines,	qu’on	le	veuille	ou	non.	

 «	Je	vous	présente	 toutes	mes	excuses	»…	«	Je	vous	demande	
pardon	»	…	Des	phrases	faciles	et	rapides,	que	nous	disons	parfois	du	bout	
des	lèvres.	Mais	nos	cœurs	sont-ils	capables	de	pardon	?

	 «	Père,	pardonne-leur	…»	demande	Jésus	en	croix.	Car	son	amour	
au	Calvaire	dépasse	 tout	 ;	 il	 se	donne	au-delà	du	pensable,	 au-delà	des	
offenses	;	il	pardonne.

	 Pardonner	et	se	laisser	pardonner	:	à	la	suite	de	Jésus-Christ,	est-ce	
possible	?	Des	pardonnés,	dans	l’évangile,	semblent	nous	y	inviter.	

Cepo

	 La	Commission	d’Etude	et	de	Pastorale	ouvrière(CEPo)	propose	
chaque	année	un	outil	de	réflexion	et	d’animation	à	la	fois	beau,	simple	et	
bon	marché	.	Il	convient	aussi	bien	pour	un	partage	en	groupe	que	pour	une	
réflexion	personnelle	à	propos	du	sens	de	Pâques
 
	 A	partir	de	l’Evangile	de	Saint	Jean		21,1-14,	nous	sommes	invités	
à	vivre	Pâques	comme	découverte	du	Christ	 ressuscitant	 .	nous	sommes	
invités	à	jeter	nos	filets	de	l’autre	côté,	à	oser	chercher	des	pistes	nouvelles	
qui	 rendent	 notre	 monde	 plus	 humain	 et	 pour	 être	 témoin	 de	 Christ	
ressuscitant.
 
	 Pour	passer	commande	:	CEPo	c/o	Arthur	Buekens,	rue		Heanrd,242,	
7301	Hornu	 065/78.41.56	Courriel	 	 arthurbuekens@yahoo.fr.	 Une	 facture	
augmentée	des	éventuels	frais	d’envoi	sera	jointe	à	votre	commande.
Jean	 MARCHAND,	 Place	 l’Ilon,	 17,	 5000	 Namur	 Tél	 081/	 83.05.15		
jmarchand@acv-csc.be
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CoMMISSIoNS - ServICeS

invite les chefs de chorale, choristes, organistes, musiciens,
responsables du chant …

SAMedI 16 MArS 2013 de 14 à 17 heures
à l’église de fLoRenViLLe

CHANTS POUR LA TOUSSAINT ET LES DéFUNTS
Contact : Karine Burnotte. Tél. : 063 23 76 82 - 0487 40 26 49

saintmartinarlon@gmail.com

!

Le SAMedI 20 AvrIL 2013
AUX	SANCTUAIRES	DE	BEAURAING	(église	du	Rosaire)

JOuRnéE chantantE annuELLE
de	9h30	à	16h30	(accueil	à	partir	de	9h00)

« chOIX dE chantS d’EntRéE, dE cOMMunIOn
Et d’EnVOI Et un ORdInaIRE dE MESSE »

Renseignements et Inscriptions :
Secrétariat de paroisses Chantantes,
Valy	&	Jean-Pierre	Piscart,	Rue	Lucien	Petit,	34A,	5030	Gembloux
Tel.	081/61	21	01	–	E-mail	:	jppiscart@belgacom.net
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pAStorALe deS vISIteurS de MALAdeS.

 Journée interdiocésaine

 Le	20	avril	2013	à	Erpent.
	 Les	informations	vous	seront	communiquées	en	temps	voulu.

 La	pastorale	des	visiteurs	de	malades	a	le	plaisir	de	vous	inviter	à
une	 récollection	 donnée	 par	 Sœur	 Dominique	 à	 Jambes	 et	 à	 Habay.	 Le	
thème de cette journée est « Aimer ou le secret de la sanctification pour 
tous à l’école de St françois de Sales ».

Pour la province de Namur
 Nous vous accueillerons le 11 mars de 9h00 à 16h00 dans la salle 
de	la	«	Famille	Myriam	»,	anciennement	«	Les	pères	oblats	»,	avenue	Bourg.	
J.	Materne,	185	à	Jambes.

Pour la province du Luxembourg
 Nous vous accueillerons le 18 mars de 9h00 à 16h00 chez	 les
frères	Maristes,	«	Le	Bua	»	à	Habay-la-vieille.

Inscriptions 

	 Pour	 l’inscription,	 veuillez	 avertir,	 au	 plus	 tard	 6	 jours	 avant	 la	
réunion, suivant votre région :

— pour Namur :	Mr	Cl.	Henryon	au	081	30	09	94.
— pour le Luxembourg :	M.-Th.	Vincent	au	061	32	03	51.

La	participation	de	10e est à verser avant la réunion au n° suivant :

— pour Namur :	BE61-0011332430-17	(Pastorale	des	Malades)
— pour le Luxembourg :	BE78-0630230232-86	(M.-Th.	Vincent)

temps de midi
 Chacun	apporte	son	pique-nique.	Un	potage	et	un	café	vous	seront		
 offerts sur place.
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Journée mondiale de 
prière pour les vocations     

Invitation 
21 avril à partir de 14h30

	 Le	Service	Diocésain	des	Vocations	vous	invite	à	passer	cette	
après-midi	dans	le	cadre	de	l’Abbaye	de	Maredsous.
Au programme

14h30 Accueil et présentation
15h	00		 Intervention	du	Père	Dominique	Collin	(o.p.)	
16h30 Vêpres avec la communauté 
17h00	 Temps	de	convivialité

 nous voudrions, cette année, que, prêtres, religieuses/religieux, 
jeunes en formation, diacres,… et toute vocation dans l’église, puissent 
participer en y invitant d’une manière toute particulière leur famille et 
amis.

Seigneur Jésus, pendant ta vie terrestre,
tu as touché les enfants pour les bénir,
les malades et les infirmes pour les soulager ou les guérir.
tu t’es laissé toucher par les pécheurs et le exclus
pour les accueillir.
Après ta résurrection, tu as invité tes Apôtres
à te toucher pour qu’ils te reconnaissent.
Aujourd’hui tu es présent par la Parole
et les sacrements.
Tu t’identifies aux malades 
et à tous ceux qui connaissent une forme de faiblesse.
Tu nous nourris et nous guides
par le service des diacres, des prêtres et des évêques.
augmente notre foi pour que nous sachions
te reconnaître et que nous nous laissions toucher par toi.

Prions en église mars 2013 - Une prière de Mgr gérard Daucourt.
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!
pèLerINAgeS à LourdeS eN 2013

voir	Communications	de	février	page	93.

pèLerINAgeS AutreS que LourdeS eN 2013

Banneux - Beauraing
15	au	19	avril	:	Banneux	Triduum	
17 avril : Banneux 1 jour
06	octobre	:	Beauraing	1	jour

France
4 mai : Paris 1 jour 
20	au	24	mai	:	Lisieux	
17 au 21 juin : Itinéraire spirituel à Rosheim 
16	au	22	septembre	:	La	Salette	
22	au	26	décembre	:	Noël	en	Provence

terre Sainte
03	au	13	avril	:	Terre	Sainte	-	Neguev
13	au	24	octobre	:	Terre	Sainte	–	Neguev
10 au 19 mars 2014	:	Terre	Sainte	:	marches

divers
10	au	17	juin	:	les	saints	de	ombrie
1er	au	12	août	:	Moscou,	Anneau	d’or	et	Saint-Pétersbourg	
15	au	22	août	:	St	Jacques	de	Compostelle
1er	au	10	octobre	:	Cappadoce	

 Projets menés par les 2 organisations diocésaines de pèlerinages :  
	 Tournai	et	Namur

renseignements et inscriptions : 
Secrétariat des pèlerinages Namurois

Rue	du	Séminaire,	6	à	5000	Namur.Tél.	081	22	19	68	–	Fax.	081	22	02	86
Email	:	pelerinages.namurois@skynet.be
	Web	:	www.pelerinages-namurois.be
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Nos prochains voyages culturels 
à dimension spirituelle

Le génie de la renaissance à Florence et pise
du 15 au 20 avril 2013

Animé	par	M.	l’abbé	André	Haquin,	professeur	émérite	de	la	faculté	de
	théologie	de	l’UCL	

et	Mme	Laurence	Aventin,	conférencière	historienne	de	l’art	à	Florence

une journée à Saint-omer, à la croisée des arts du moyen âge
le 22 juin 2013

excursion à l’occasion de l’exposition Une Renaissance,
 L’art entre flandre et champagne 1150-1250. 

Animé	par	M.	Christian	Pacco,	historien	de	l’art

Dubrovnik – Monténégro : l’identité retrouvée ?
du 03 au 10 juillet 2013

Animé	par	M.Joël	Wilemme,	guide	touristique	polyglotte

Cantorbéry – Londres – Cambridge : 
au cœur de l’anglicanisme

du 15 au 19 juillet 2013
Animé par  Mlle Bernadette Wiame, professeur émérite de pédagogie des 

sciences religieuses à l’UcL et le Révérend john Springbett, 
prêtre à St Paul’s  Woodford Bridge, banlieue nord de Londres 

Rome de l’empire au monde chrétien
du 22 au 26 octobre 2013

Animé	par	Mlle	Blanche	Bauchau,	historienne	de	l’art,
guide conférencière à Rome et au Vatican

Accompagné	par	Christian	et	Emmanuelle	Pacco

renseignements et inscriptions : 
Rue	du	Séminaire,	6	à	5000	Namur.Tél.	081	24	01	62	–	Fax.	081	22	02	86

Email	:	terredesens@skynet.be
	Web	:	www.terredesens.be
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HIStoIre
dIoCéSAINe

Biographie

Mgr nicolas-alexis

OndERnaRd

18ème évêque de Namur
de 1828 à 1831

	 Nicolas-Alexis	ondernard	 est	 d’origine	 française.	 	 Fils	 du	 sieur	
ondernard,	marchand	tanneur,	et	d’odile	Blampain,	son	épouse,	il	est	né	à	
quatre	heures	du	matin,	le	17	juillet	1756,	à	Rambervillers,	dans	les	Vosges.		Il	
est	baptisé	le	même	jour.		Il	étudie	à	l’université	de	Strasbourg,	où	il	conquiert	
le	grade	de	bachelier	en	philosophie	le	18	août	1774,	et	celui	de	licencié	le	26	
juin 1775.  Il suit pendant deux ans les cours de théologie et de morale dans 
la	même	université,	et	obtient	 le	grade	de	maître-es-arts	 le	17	août	1777.		
Entretemps,	 il	est	 tonsuré,	en	tant	que	diocésain	de	Toul,	 le	21	décembre	
1776.		Devenu	clerc	du	diocèse	de	Saint-Dié,	il	reçoit	les	ordres	mineurs,	le	
17	avril	1778,	le	sous-diaconat,	le	19	septembre	suivant,	et	le	diaconat,	le	3	
avril	1779.		on	ignore	quand	Nicolas-Alexis	ondernard	a	été	ordonné	prêtre	:	
aucun	document	officiel	ne	semble	subsister	à	ce	sujet.

	 Prêtre	 du	diocèse	de	Saint-Dié,	Nicolas-Alexis	ondernard	exerce	
son	ministère	 dans	 l’une	 ou	 l’autre	 paroisse,	 notamment	 dans	 celle	 de	
Vomécourt,	dont	il	est	nommé	curé	en	1790.		Pendant	ce	temps,	entre	1780	
et	1790,	probablement	en	1788,	il	séjourne	dans	les	Pays-Bas	autrichiens	
(l’actuelle	Belgique),	et	remplit	à	la	cour	de	Bruxelles	l’office	de	chapelain-lecteur	
auprès	 de	 l’archiduchesse	Marie-Christine.	 	 En	 1791,	«il dut prendre le
chemin de l’exil et parcourut une partie de la Prusse et de la Pologne.  Il se 
vit attaché, en qualité de secrétaire, à la personne du comte Ignace Krasicki 
[1735-1801], prince-évêque de Warmie ou Ermeland (Pologne prussienne) et 
successivement agrégé par lui aux chapitres des collégiales [Sainte-Anne] de 
Wilanow [quartier de Varsovie] et de Lowicz [devenue, en 1992, cathédrale du 
diocèse du même nom].  Lorsqu’en 1812 l’abbé de Pradt, archevêque nommé 
de Malines, fut choisi par Napoléon pour accomplir une mission diplomatique 
à Varsovie, il s’attacha l’abbé Ondernard qui avait appris à parler avec aisance 
la langue polonaise.  Ondernard suivit à Malines le prélat français qui lui fit 
donner la cure de l’église succursale de Notre-Dame du Sablon de Bruxelles 
(28 mars 1813).  Cinq ans plus tard, il fut promu par Mgr de Méan à la cure 
primaire de Notre-Dame de la Chapelle (1eravril 1818)»	(Pierre	Claessens,	La 
Belgique chrétienne (1794-1830),	Bruxelles,	1883,	pp.	257-258).
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La	superficie	du	diocèse	de	Namur	ayant	doublé	en	1823,	Mgr	de	Pisani	
de	 la	Gaude,	 déjà	âgé	de	plus	de	80	ans,	 demande	à	plusieurs	 reprises	
au	Cardinal	 secrétaire	 d’état	 della	Somaglia	 la	 faveur	 d’avoir	 un	 évêque
coadjuteur.	 	 Il	 propose	alors	 la	 candidature	de	Nicolas-Alexis	ondernard.		
Mais	 le	Saint-Siège	 s’y	 oppose	alors.	 	 Le	23	 février	 1826,	Mgr	de	Pisani	
décède.		Le	siège	épiscopal	de	Namur	reste	vacant	pendant	plus	de	deux	
ans,	 période	pendant	 laquelle	 le	 roi	Guillaume	des	Pays-Bas	négocie	 un	
nouveau	Concordat	avec	le	pape	Léon	XII	(18	juin	1827).		Finalement,	«le 23 
juin [1828], au matin, le Souverain Pontife a tenu au Vatican un consistoire 
secret...  Le Saint-Père a proposé aux églises vacantes, savoir...  à l’évêché de 
Namur, M. Nicolas-Alexis Ondernard, curé à Bruxelles»	(Tablettes du Clergé, 
t.	14,	Paris,	1828,	p.	50).		Le	nouvel	évêque	est	sacré	dans	la	cathédrale	de	
Namur	le	28	octobre	1828.

 Cette	nomination	ne	plaît	pas	à	tout	 le	monde	et	suscite	plutôt	de	
l’appréhension	que	de	la	confiance	:	«Ondernard n’est pas capable de régir 
la cathédrale de Namur ou quelqu’autre évêché...  Il manque de la science et 
de la gravité requise chez un évêque.  Il a exercé avec négligence sa charge 
de curé, actuellement qu’il est plus âgé encore, il ne pourra diriger avec plus 
de soin un diocèse aussi vaste.  On le considère comme favorable aux idées 
des politiciens.  Il ne jouit pas de la confiance des fidèles et encore moins 
de celle du clergé...»	 (Lettre du prince de Méan, archevêque de Malines, 
au cardinal della Somaglia,	Malines,	 5	 décembre	 1827).	 	 Pourtant,	«les 
espérances que le Gouvernement avait fondées sur le grand âge et sur les 
antécédents du nouvel évêque ne devaient pas se réaliser.  Bien qu’il jouit 
de quelque influence auprès du souverain et s’efforçât de lui plaire en toutes 
choses, Mgr Ondernard n’approuva jamais la politique royale en matière de 
religion»	(Ch.	Terlinden,	Guillaume 1er et l’Église catholique,	Bruxelles,	1906,	
p.	209).		«Sa piété et sa simplicité bienveillante lui avaient acquis une grande 
estime.  Il eut le bonheur de consacrer deux évêques : Mgr Delplanque, 
évêque de Tournai ancien curé de Hannut, le 25 octobre 1829, à la cathédrale 
de Namur, et Mgr Van Bommel, évêque de Liège, le 15 novembre 1829, à la 
cathédrale de Liège»	(Nicolas-Joseph	Aigret,	Histoire de l’église et du chapitre 
Saint-Aubain à Namur,	Namur,	1881,	p.	547).		En	résumé,	«il laissa à ses 
diocésains un heureux souvenir, malgré toutes les appréhensions qu’avait 
fait naître ses sympathies pour le Gouvernement du roi...»	(Chanoine	Louis	
Jadin,	Procès	de	nomination	de	Nicolas-Alexis	ondernard, Bulletin de l’Institut 
historique belge de Rome,	Fascicule	XI,	p.	425,	note	1).		«Frappé d’apoplexie 
le 11 mars 1831, il reçut pieusement les sacrements des mourants et rendit le 
dernier soupir le 25 mars, après cinq jours d’une paisible agonie»	(Claessens,	
op. cit.,	p.	258).
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armoiries

 Voici	 la	 description	 des	 armoiries	 de	Nicolas-Alexis	ondernard,	
rédigée	par	Monsieur	Jean-Paul	Fernon,	héraldiste	:	d’azur au trigramme 
du christ jhS, le h sommé d’une croisette latine, le tout d’or.  Mgr 
ondernard	n’avait	pas	d’armoiries	familiales.		Mais,	comme	il	suivit	la	pratique	
de	ses	deux	prédécesseurs,	Mgr	de	Bexon	et	Mgr	de	Pisani,	en	utilisant	des	
armoiries	administratives,	on	peut	penser	que	Mgr	ondernard	utilisait	celles-
ci	comme	armoiries	personnelles	ou	familiales.		Ci-dessous,	à	gauche,	les	
armoiries	administratives	de	Mgr	ondernard,	et	à	droite,	réalisées	en	couleur	
par	Monsieur	Jean-Paul	Fernon,	les	armoiries	personnelles	du	même	:

	 Pourquoi	 trois	 évêques	de	Namur,	 savoir	Mgr	 de	Bexon,	Mgr	 de	
Pisani,	 et	Mgr	ondernard,	 ont-ils	 utilisé	 des	armoiries	 administratives	 en	
lieu	et	place	de	leurs	armoiries	familiales	et	personnelles	?		J’ai	déjà	posé	
la	 question	 (voir	Communications,	Avril	 2011,	 p.	 213).	 	 Il	 est	 temps	 d’y	
répondre : «Les évêques nommés après la conclusion du Concordat, c’est-à-
dire en 1802, ne portèrent pas d’armoiries, celles-ci demeurant prohibées de 
par la loi révolutionnaire du 19 juin 1790 et n’ayant été rétablies qu’en mars 
1808.  Ces évêques mirent, dans leur écusson, les initiales de leurs nom et 
prénoms inscrites en lettres majuscules anglaises entrelacées...»	(Henri	Tausin,	
Dictionnaire des Devises ecclésiastiques,	Paris,	1907,	p.	247).	 	«Claude-
Léopold Bexon... n’adopta pas d’initiales mais le monogramme du Christ...» 
(Ibid.,	 p.	 251).	 	«Charles-François-Joseph de Pisani de la Gaude... avait 
adopté le monogramme du Christ...»	(Ibid.,	p.	260).
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 Voici quelques extraits du décret du 19-23 juin 1790 : Article 1.  La 
noblesse héréditaire est pour toujours abolie (...)  Article 2.  Aucun citoyen ne 
pourra prendre que le vrai nom de sa famille ; personne ne pourra porter 
ni faire porter des livrées ni avoir d’armoiries ; (...)  Article 3.  Les titres 
de monseigneur et de messeigneurs ne seront donnés ni à aucun corps ni 
à aucun individu, ainsi que les titres d’excellence, d’altesse, d’éminence, de 
grandeur, etc., (...)  Article  4.  Ne sont compris dans la disposition du présent 
décret tous les étrangers, lesquels pourront conserver en France leurs livrées 
et leurs armoiries.

 «Par un sénatus-consulte du 11 mars 1808, les armoiries furent 
rétablies ; des majorats furent institués, des titres honorifiques créés sous 
les dénominations de prince,	 duc,	 comte,	 baron et chevalier»	 (Henri	
Tausin,	op. cit.,	p.	248).		on	remarquera	que	Mgr	de	Pisani,	après	1808	et	la	
restauration	des	armoiries,	continua	à	utiliser	exclusivement	ses	armoiries	
administratives,	et	ce,	même	après	1815,	sous	le	régime	hollandais.		Cette	
utilisation	des	armoiries	administratives,	sans	raison	apparente,	jusqu’en	1826	
(année	du	décès	de	Mgr	de	Pisani)	et	donc	bien	au-delà	de	l’obligation	légale	
(qui	était	l’année	1808),	peut	seule	expliquer	le	choix	de	Mgr	ondernard	pour	
ses propres armoiries.

devise

Néant.

Chan.	D.	Meynen,	archiviste
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radio	:	chaque	dimanche	de	10h05	à	11h00	sur	«	La	Première	»	et	«	RTBF
	 international	 »,	messe	 radiodiffusée	depuis	 l’église	Saint-Donat	 à
	 Arlon.	Commentaires	:	Jean-émile Gresse.
 

Messe tv	sur	«	La	Deux	»	de	la	RTBF	de	10h45	à	11h30	(ou	France	2). 
 
  • Dimanche 03 mars,		3ème dimanche	de	Carême,
	 France	2	depuis	le	Centre	spirituel	de	Manrèse,	à	Clamart	(Fr.	92).
  
  • Dimanche 10 mars,		4ème dimanche	de	Carême,
	 Relais	 France	 2	 depuis	 l’église	Saint-Pierre	 à	Vigneux-sur-Seine	
	 (FR.	91).
 
  • Dimanche 17 mars,		5ème dimanche	de	Carême,
	 France	2,	depuis	l’église	Saint-Nicolas	à	Nantes	(FR.	44).

  • Dimanche 24 mars,	Dimanche	des	Rameaux	et	de	la	Passion	 	
	 RTBF.	2,	Messe	célébrée	en	 la	chapelle	de	 l’Institut	psychiatrique
	 du	Beau-Vallon	à	Saint-Servais,	Namur	dans	le	cadre	des	festivités
	 du	centenaire	(1913-2013).

	 	 •	 vendredi saint 29 mars, sur	la	RTBF	à	21h45,	chemin	de	croix	
	 depuis	le	Colisée	à	Rome,	présidé	par…

	 	 •	 dimanche 31 mars, Saint Jour de pâques
 RTBF.	2.	En	eurovision	à	11	heures,	messe	de	Pâques	de	puis	la
	 Suisse.

 En mondovision	à	12	heures,	Bénédiction	URBI	ET	oRBI.	

Au	Calendrier

Basilique	Saint-Pierre	à	Rome
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SANCtuAIreS de BeAurAINg - ANNée JuBILAIre
Tél.	:	082	71	12	18	–	Fax	:	082	71	40	75
site	:	http://beauraing.catho.be	-	email	:	ndbeauraing@gmail.com

ACtIvIteS MeNSueLLeS
pèlerinages pédestres :
HouYet-BeAurAINg (11 km)
Les	samedis	2	mars	et	6	avril	et	4	mai
-	 10h15	:	départ	de	l’église	de	Houyet
-	 15h45	:	eucharistie	aux	Sanctuaires
  Renseignements : 082 71 12 18
Les	dimanches	10	et	17	mars,	14	et	21	avril	et	le
  25 mai
-	 11h15	:	départ	de	l’église	de	Houyet
-	 15h45	:	eucharistie	aux	Sanctuaires
  Renseignements : 071 66 71 13

Réveil de l’espérance
Adoration	pour	les	vocations	le	25	mars,	le	25	avril	et	le	25	mai	à	19h00.

ACtIvIteS ANNueLLeS

—	 Le	 lundi	 11	mars	 :	 1re récollection sacerdotale du diocèse de 
 Namur.

— Du 01 au 03 avril  : Ecole de Prière de Beauraing pour les enfants
	 animée	par	le	Mouvement	Marial.	Contact	:	soeurannetherese@scarlet.be

—	 Le	dimanche	07	avril	:	dîner	des	Sanctuaires	avec	animation	pour
	 les	enfants	dans	l’après-midi.

—	 Le	samedi	13	avril	:	lancement	officiel	des	routes	du	cœur	d’or.		 	
	 Messe	de	rassemblement	des	pèlerins	à	17h00.

—	 Le	samedi	20	avril	:	journée	des	Paroisses	Chantantes.	
	 Contact	:	jppiscart@belgacom.net 

—	 Le	dimanche	21	avril	:	après-midi	des	vocations.	
	 Contact	:	rochette@seminairedenamur.be
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—	 Le	mercredi	1er	mai	:	ouverture	officielle	de	la	saison	mariale	:
	 	 14h00	:	concert	de	luth	et	téorbe	avec	lecture	d’extraits	
	 	 	 biblique	par	Jean-Pierre	Fréché	;
  15h45 : messe solennelle présidée par Mgr Vancottem.

—	 Les	29	et	30	mai	:	pèlerinage	des	maisons	de	repos.	
 Infos : 082 71 17 66.

NouveAuteS AuX SANCtuAIreS :
un nouveau prospectus bilingue sur les routes du cœur d’or
Le	13	avril	sera	inauguré	officiellement	le	réseau	des	routes	du	cœur	d’or,	24	
routes	de	pèlerinage	à	pied,	à	vélo,	à	dos	d’âne…	vers	Beauraing	:	une	ma-
nière particulièrement indiquée de répondre à la demande de Marie de venir 
à	Beauraing	en	pèlerinage…	en	pérégrinant.	A	cette	occasion,	un	nouveau	
folder	en	français	et	en	néerlandais	sera	publié	et	diffusé	largement	dans	les	
points	info-tourisme	et	sur	les	routes	du	cœur	d’or	:	dans	les	communautés	
religieuses et les paroisses qui sont sur les parcours. Puisse ce projet amener 
de	nouveaux	pèlerins	à	Beauraing	!	Faisons-le	connaître	!

deMANde AuX pAroISSeS et AuX CoMMuNAuteS reLIgIeuSeS : 
un bénitier ou des fonts baptismaux en pierre d’une église qui serait 
désaffectée.

 Depuis	 quelque	 temps,	 l’équipe	 pastorale	 des	 Sanctuaires	 de	
Beauraing	organise	des	soupers	afin	de	récolter	de	l’argent	pour	installer	un	
grand	bénitier	en	pierre	derrière	la	chapelle	votive	des	Sanctuaires.	L’objectif	
pastoral de ce projet est de proposer aux pèlerins une démarche qui rappelle 
leur	 baptême,	 en	utilisant	 le	 signe	de	 l’eau	 :	 le	 signe	de	 croix.	Certaines	
églises	 sont	 aujourd’hui	 désaffectées	et	 les	 bénitiers	 et	 fonts	 baptismaux	
de ces églises ne sont plus utilisés. Nous demandons aux paroisses et 
communautés	 religieuses	 qui	 auraient	 un	 grand	 bénitier	 ou	 des	 fonts	
baptismaux	en	pierre	dans	une	église	désaffectée	s’il	nous	serait	possible	
d’acquérir	 ce	 bénitier	 ou	 ces	 fonts	 baptismaux,	 qui	 recevraient	 ainsi	 une	
nouvelle	 vie.	Vous	pouvez	nous	contacter	au	0477312815	ou	à	 l’adresse	
ndbeauraing@gmail.com
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erMetoN-Sur-BIert
Monastère N.-d. Bénédictines

•	 Samedi 20 avril (09h30-17h30)
 «Vivre une Église communion, là où nous sommes ».
		 Réfléchir	 au	 présent	 et	 à	 l’avenir	 de	 l’église. De Vatican II à 
	 aujourd’hui	:	les	enjeux	du	concile.	Conférences	et	échanges.
	 Journée	animée	par	Mme	Marie-Hélène	LAVIANNE.

•	 Samedi 4 mai (10h00-17h30)
 « Les Actes des Apôtres, 1-12 » Journée avec conférences et 
	 échanges,	animée	par	Sœur	Birgitta	DRoBIG,	osb,	Ermeton.	

•	 du samedi 25 mai (09h30) au dimanche 26 (17h00)
 « L’Apocalypse, un message de bonheur ! ? »
	 Journée,	avec	conférences	et	échanges,	animée	par	Sœur	Marie-
 Paule  SoMVILLE,	osb,	Ermeton.

•	 Lundi 27 mai avril (09h30-17h00)
 Lectio	 divina	 autour	 des	 songes,	 rêves	 et	 visions	 dans	 la	Bible.
 Entrer dans la prière du chrétien. 
	 Journée	animée	par	Sœur	Birgitta	DRoBIG,	osb,	Ermeton.

	 Contact	:	Monastère	Notre-Dame,
	 rue	du	Monastère,	1,	B	5644
	 Tél.	071	72	00	48	-	Fax	071	72	73	92
	 Courriel	:	accueil@ermeton.be
	 Site	:	www.ermeton.be

 

 MonAStèRe D’hURteBiSe
	 6870	SAINT-HUBERT
 061 61 11 27
	 hurtebise.acccueil@skynet.be
	 www.hurtebise.net

•	 19-21 avril —	 	 Session	biblique	« Toi, suis-moi ».
•	 26-28 avril —	 	 Session	biblique	« L’homme des Béatitudes ».
•	 27 avril.  —       Spectacle	biblique « Quelle Capharnaüm ? »
     à 14h30 pour une durée de 1h30. Renseignements-
	 	 	 	 	 réservation	:	0496	90	09	96	(Rosy	Demaret).	
•	 17-19 mai —  « Viens, Esprit Créateur » dans 3 stages : 
	 	 	 	 	 orfévrerie,	calligraphie,	expression	gestuelle.
• 28-30 juin —  « Elles marchèrent ensemble » Rt	1,	19.
      « Sur les pas des marcheurs bibliques : avec 
      Noémie».	Marche,	Bible,	nature.
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RaPPEL (voir	Communications	2012/8	pp.	443-444)
A MALoNNe ( Locaux Henalux) AteLIer BIBLIque 

 Vous serez mes témoins jusqu’aux extrémités de la terre (Ac 1,8)

« Allez annoncer la Bonne nouvelle.  Devenez mes témoins dans le 
monde entier ».  Comment entendre et comprendre ces paroles que 
les évangélistes mettent dans la bouche de Jésus dans une société 
multiculturelle où l’on se méfie du prosélytisme religieux ? 

 Que signifie « être témoin de Jésus le Christ » ?  Répéter ?  Conserver 
soigneusement ? Transmettre ?  Créer du neuf ?  Et si c’était simple-
ment une manière de vivre …

de galilée en galilée. un itinéraire 
Par Jean-Claude BrAu,	bibliste,	formateur	au	CEFoC
	 Le	mercredi	06	mars	2013,	à	20	heures

Le lavement des pieds ou le « faites ceci en mémoire de moi »  
Par philippe BACq, théologien jésuite
	 Le	mercredi	20	mars	2013,	à	20	heures

Attention	:	Toutes	les	conférences	se	donneront	cette	année	à	la	
Haute ecole HeNALuX, département de Malonne, rue du Fond 123,

auditoire	CR2,	à	gauche	du	restaurant	«	Le	relais	du	Pèlerin	».
Parking	libre.

pAF : 3 euros par soirée

Info : José gerArd                 081/45 02 99 (en journée)
     Bernadette WIAMe  081/44 41 61 (en soirée)
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   ABBAYe de MAredSouS
    5537 deNée
    082	69	82	20	-	flm@maredsous.com

                            
• du 8 au 11 mai 
 oblature	séculière	ouverte	à	tous.
 « Qui, en quoi et comment la Règle de Saint Benoît engage-t-
 elle ?» par le Père Nicolas dAYeZ	osb.

• 22 juin de 10h00 à 17h00
 oblature	séculière	ouverte	à	tous.	« Portes ouvertes ». 

• 11 juillet - (5ème Pèlerinage	 à	 Saint	 Benoît,	 premier	 patron	 de	
	 l’Europe.	 09h00		 Départ	de	l’église	abbatiale
	 	 	 11h00	 Messe	pontificale,	procession.

• 19 octobre de 09h30 à 17h00
 10ème journée	 littéraire.	 Tables	 d’écriture.	 « Une anthologie en un
 jour » avec Mme Marie-Ange BerNArd de	l’association	Plisnier.

Dans un monde en recherche, 
avec la proposition de l’Evangile 

sur un chemin d’Eglise 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
Des livres, des supports multimédia, des outils de catéchèse.   

 
ARLON : 

Rue de Bastogne 46 Lundi : 14h - 18h 
Tel : 063/218 611  Mardi à ven. : 9h-12h et 
Fax : 063/223 861  13h30 - 18h 
cddarlon@gmail.com Samedi : 9h - 12h 

http://cddarlon.blogspot.be 
 

NAMUR : 
Rue du Séminaire, 11 Lundi : 12h30 - 18h 
Tel : 081/240/820  Mardi à ven. : 9h - 18h 
Fax : 081/240/821   Samedi : 9h - 12h 
cdd@seminairedenamur.be 

Parking privé dans l’enceinte du Séminaire 

Et aussi sur Internet : www.librairiescdd.be 
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        reCeNSIoNS de LIvreS
												Ces	livres	sont	disponibles	la	Bibliothèque	du	Séminaire.

  DoCUMENTATIoN.

•	 Nicolas	Bauquet,	Xavier	d’Arodes	de	Peyriague,	Paul	Gilbert	(dirs),	
« nous avons vu sa gloire ». Pour une phénoménologie du credo, 
Lessius,	(Donner	Raison),	Bruxelles,	2012.

	 A	 l’intérieur	 des	 relations	 entre	 foi	 et	 raison,	 entre	 philosophie	
et	 théologie,	 on	 trouve	 en	 particulier	 le	 dialogue	 de	 la	 théologie	 avec	 la	
phénoménologie.	 Le	 livre	 présenté	 ici,	 reprenant	 une	 série	 de	 conféren-
ces	 données	 à	 l’initiative	 de	 l’Institut	 français	Centre	 Saint-Louis	 et	 de	
l’Université	Grégorienne,	 offre	 un	 éventail	 de	 problématiques	 en	 suivant	
les	articles	du	Credo.	Ce	qu’on	nomme	habituellement	le	tournant	théologique	
de	 la	 phénoménologie	 française	 repose	 la	 question	 d’une	 frontière	
épistémologique	devenue	moins	hermétique.	Cela	se	présentait	déjà	chez	
Hans	Urs	von	Balthasar,	attentif	dans	son	œuvre	à	la	manifestation	de	Dieu	
telle	que	décrite	dans	la	philosophie,	dans	la	théologie	et	dans	la	littérature.	
Au-delà	des	débats	entre	immanence	et	transcendance,	la	phénoménologie	
invite	à	parcourir	des	thèmes	comme	l’excès,	l’envers,	l’invisible,	l’altérité	et	il	
convient alors de juger comment ils dirigent vers une dimension théologique. 
	 «	 La	 foi	 consiste	 en	 termes	 phénoménologiques	 (...)	 à	 croire	
une	 signification	 pour	 nous	 indéfinissable,	 une	 intentionnalité	 pour	
nous	 invisable,	 un	 concept	 pour	 nous	 inconcevable,	 pour	 comprendre	à 
partir de lui-même	 un	 phénomène	 dont	 l’expérience	 nous	 excède».	
Parlant	 des	 attentes	 de	 la	 phénoménologie	 vis-à-vis	 de	 la	 théologie,	
Jean-Luc	Marion	caractérise	ce	débordement	ou	cet	excès,		mais	aussi	à	la	
manière dont un Je se	reçoit	dans	le	moment	où	il	reçoit	ce	qui	lui	est	donné.
	 Parcourant	 l’ensemble	 du	 Credo,	 les	 questions	 posées	 par	 la
phénoménologie rejoignent le travail des théologiens. Voici donc les 
promesses que puiser dans des ressources respectivement philosophiques et 
théologiques fera mieux appréhender que la gloire de Dieu puisse se donner à 
voir,	ou	que,	parlant	du	mystère	de	Dieu,	des	choses	cachées	seront	dévoilées.	

•		 Pierre	 d’ornellas,	audace et tradition. Vatican II : un acte 
prophétique, Parole	et	Silence,	Paris,	2013.

	 Le	livre	de	Mgr	Pierre	d’ornellas,	archevêque	de	Rennes,	invite	à	lire	
des	textes	du	Concile	Vatican	II	pour	admirer	le	visage	de	l’homme,	sauvé	
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par	 le	Christ	 et	 celui	 de	 l’église,	 sacrement	 du	Christ.	 Il	 est	 vrai	 que	 les	
mutations	se	multiplient	et	s’accélèrent	dans	notre	monde.	Mais	cinquante	
ans	après	le	Concile,	on	remarque	encore	la	lucidité	de	ses	observations	:	
elles	éclairent	les	nouveaux	défis	qui	se	posent	à	qui	veut	défendre	la	dignité	
humaine	;	elles	montrent	ainsi	une	mission	des	croyants	au	sein	de	l’église.	
Jean	Paul	 II	disait	 :	«	Prenez	dans	vos	mains	 les	documents	conciliaires,	
spécialement la constitution Lumen Gentium,	étudiez-les	avec	une	amoureuse	
attention,	dans	une	attitude	de	prière,	pour	voir	ce	que	l’Esprit	a	voulu	dire	
sur	l’église.»	Entrer	ainsi	dans	ce	qui	fait	la	vie	de	l’église	donne	une	idée	
notion	plus	juste	de	la	notion	de	Tradition,	en	se	trouvant	invité	à	y	prendre	
place.	Voilà	donc	lancée	une	invitation,	à	la	lecture	des	textes	conciliaires,	
à	recevoir	ce	que	le	Seigneur	veut	donner	à	chacun	pour	qu’il	le	partage	au	
sein	de	l’Eglise.	

•	 Mark	 RoTSAERT,	Les exercices spirituels. Le secret des 
Jésuites, Lessius,	(Petite	bibliothèque	jésuite),	Bruxelles,	2012.
	 Décrivant	ce	qu’il	entendait	par	«	exercices	spirituels	»,	saint	Ignace	
faisait le parallèle avec des exercices corporels: ainsi en va-t-il de ces 
exercices « pour repérer et éviter les attachements désordonnés et pour 
mieux rechercher la volonté de Dieu ». Peut-on trouver dans ces exercices 
ainsi	présentés	un	secret	?	L’ouvrage	de	Rotsaert	ne	permettra	sans	doute	
pas	de	saisir	ce	que	seule	l’expérience	personnelle	d’une	retraite	ignatienne	
fera	vivre.	Mais	il	faut	dire	que	ressort	bien	la	pédagogie	qui	porte	le	texte	
même des exercices de saint Ignace et leur pratique. En fait partie la manière 
de	garder	à	l’esprit	l’exemple	de	la	conversion	de	saint	Ignace.	on	perçoit	
comment est prise en compte la psychologie de celui qui fait les exercices. 
Et la foi fait partie de cette pédagogie comme élément prépondérant pour 
favoriser	 le	 discernement.	origine,	 finalités,	 histoire	 de	 la	 pratique	 des	
exercices	sont	les	trois	étapes	que	propose	l’auteur	pour	faire	découvrir	les	
exercices	qu’il	pratique	d’ailleurs	comme	accompagnateur.

•	 Paul	BoNY,	Un Juif s’explique sur l’Evangile. La lettre de Paul 
aux Romains, Desclée	de	Brouwer,	(Chemins	de	Dialogue),	Paris,	2012.
	 La	 lettre	de	Paul	aux	Romains	 lance	des	questions	sur	 le	 rapport	
entre	 Juifs	 et	 chrétiens	 sur	 lesquelles	 il	 est	 difficile	 de	 conclure.	 Parce	
que	la	pensée	de	Paul	est	complexe,	et	qu’elle	demande	à	mieux	éclairer	
ceux de ses propos qui conduiraient trop vite à en rester à des oppositions 
entre	 des	 thèmes	 présentés	 dans	 l’épître.	Paul	 y	 développe	 la	 paternité	
universelle	 d’Abraham	 (ch.4),	mais	 aussi	 le	 drame	 qu’il	 vit	 à	 cause	 de	
l’opposition	 de	 son	 peuple	 à	 l’Evangile	 (ch.9).	 Il	 insiste	 sur	 l’insuffisance	
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de	la	justice	de	l’homme	devant	la	Loi.	Mais	si	une	lecture	oublie,	au	nom	
de	la	justice	de	la	foi,	le	rapport	à	la	Loi,	relire	cette	épître	aux	Romains	en	
cherchant	 qui	 était	Paul	 fait	 repérer	 des	 déplacements	 qu’il	 opère.	Ainsi,	
pourra-t-on	dire	qu’il	ne	jette	pas	tout	de	la	Loi	quitte,	par	exemple,	à	faire	
parler	le	Deutéronome	à	la	lumière	de	la	Personne	du	Christ	(Ro,	10,	6.7).
	 Dans	 le	 texte	d’une	conférence	du	 rabbin	Rivon	Krygier	 repris	en	
annexe,	 trois	 figures	 de	 Paul	 sont	 distinguées	 d’un	 point	 de	 vue	
théologique	:	le	personnage	réel	qui	a	vécu,	qui	a	agi	et	qui	s’est	positionné	
dans	son	contexte,	celui	qu’on	a	utilisé	pour	trancher	le	rapport	d’Israël	et	
de	l’église	en	disant	périmé	le	rapport	à	la	Loi	d’Israël,	et	puis	la	figure	de	
Paul	 qu’on	 essaie	 de	 retrouver	 à	 partir	 d’une	 lecture	 plus	 spirituelle	 qui	
demande	l’attention	à	 l’autre.	L’ouvrage	de	Paul	Bony	est	éclairant	par	sa	
recherche	d’une	intelligence	qui	fait	progresser	le	dialogue.	Pour	Paul,	Dieu	est	
fidèle	à	sa	parole,	à	la	promesse	faite	à	Israël,	et	ceux	qui	bénéficient	de	la
miséricorde	de	Dieu	sont	à	la	fois	les	Juifs	et	les	païens.	A	vouloir	réinventer	
Paul	par	l’intelligence	de	ses	écrits,	ne	trouve-t-on	pas	un	type	de	position	à	
même de mieux penser le dialogue interreligieux ? 

• Marc	 DESMET,	 Ria	 GRoMMEN,	 L’autonomie en question. 
approches psychologiques et spirituelles, édition originale en 
néerlandais,	 Moe van het moeten kiezen. Op zoek naar een 
spiritualiteit van de zelfbeschikking, Lannoo,	 Tielt,	 2005, Lessius,	
(Donner	raison),	Bruxelles,	2012.
	 L’acte	 d’être	 soi,	 disait	 Romano	 Guardini,	 est	 une	 ascèse,	
celle	 d’éteindre	 le	 désir	 d’être	 différent	 de	 ce	 que	 l’on	 est,	 celui	 d’être	
complètement	autre.	En	faisant	valoir	l’autonomie,	en	laissant	l’illusion	que	
tout	 est	 possible	 quand	 il	 s’agit	 de	 chercher	 à	 se	 réaliser,	 notre	 époque	
risque	de	nous	épuiser.	L’abondance	dans	le	champ	des	possibles	présente	
des	 risques	de	 dépersonnalisation,	 et	 c’est	 la	 signification	 de	 nos	modes	
de	vie,	menaçant	l’intériorité,	qui	invite	les	auteurs	de	cet	ouvrage	à	mettre	
en	garde.	Le	«	syndrome	de	la	fatigue	chronique	de	l’autodétermination	»	
est	 bien	 ciblé	en	parlant	 de	«	 fatigue	d’être	 soi	 »,	 pour	 reprendre	 le	 livre	
du	 sociologue	 français	 Alain	 Erhenberg	 (odile	 Jacob,	 poches,	 2000)	 où	
il	 y	 est	 aussi	 question	 de	 la	 dépression.	 En	 termes	 psychologiques,	 la
dépression	pourrait	paraître	une	issue	à	cette	difficulté	de	l’autodétermination,	
échappatoire	 maladif	 d’une	 existence	 qui	 anéantit.	 Qui	 dit	 autonomie	 dit	
aussi une coupure sévère par rapport à tout un environnement porteur. 
L’isolement	 qui	 marque	 le	 dépressif	 pourrait	 dire	 le	 besoin	 de	 garder	 à	
l’autonomie	 ses	 limites,	 et	 de	 mettre	 en	 lumière	 l’apport	 de	 relations	 et	
en	particulier	 la	perspective	d’un	«	horizon	ultime	».	on	pourra	 lire	 le	cas
particulier de cette autonomie quand des questions sont posées à un 
malade	en	fin	de	vie.	L’approche	spirituelle	dit	bien	sûr	 toute	 la	 force	que	
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donnent des	relations	vraies	dans	la	société,	en	particulier	dans	la	famille.	
L’approche	spirituelle	ouvre	aussi	la	dimension	de	la	foi	en	un	Amour	qui	fait	
grandir	la	confiance	dans	la	vie	et	conduit	à	être	davantage	en	accord	avec	
soi-même.

•	 José	DAVIN,	Paul-Emmanuel	BIRoN,	Quand germe la semence. 
chemins pour l’église de demain, Fidélité,	Namur,	2012.	
	 La	 sécularisation,	 distance	 ou	 espace	 ?	C’est	 une	 des	 questions	
posées	dans	une	réflexion	qui	prend	en	compte	 les	mutations	de	société,	
la	place	de	l’église,	les	manières	d’être	chrétien	hier,	aujourd’hui	et	demain.	
Qu’il	 y	ait	 des	crises	dans	 l’église	est	 chose	normale	si	 le	monde	est en 
mutation	 et	 qu’il	 y	 a	 à	 repenser	 comment	 y	 vivre	 l’évangile.	 Se	 laisser	
interpeller	 par	 ce	 qu’on	 nomme	 ainsi	 une	 crise	 peut	 annoncer	 une	
renaissance.	Ce	 qui	 veut	 dire	 repenser	 l’initiation	 chrétienne,	 la	 place	 de	
la	 spiritualité,	 notamment	 à	 l’école,	 chez	 les	 jeunes,	 trouver	 l’identité	
chrétienne	 dans	 l’éventail	 des	 chemins	 de	 foi.	 José	 Davin	 et	 Pierre-
Emmanuel	Biron	nous	 invitent	à	 rendre	compte	de	 l’espérance	qui	est	en	
nous.	 La	 semence,	 discrètement,	 a	 été	 semée	 :	 l’heure	 est	 à	 l’accueillir	
mieux que jamais de sorte que le fruit que porteront les chrétiens dépasse 
toute espérance. 

•	 Jean-Michel	 MALDAME,	 Prêtres et scientifiques, Desclée de 
Brouwer,	Paris,	2012.
	 Des	 découvertes	 scientifiques	 importantes	 furent	 faites	 par	
des prêtres. Quand on sait que ces découvertes posaient pas mal de 
questions	 à	 propos	 de	 la	 place	 de	 l’homme	 dans	 la	 nature	 et	 à	 propos	
d’autres	éléments	d’un	savoir	en	quelque	sorte	scellé	parce	que	associé	à	la	
Révélation,	découvrir	 la	pensée	de	quelques	prêtres	scientifiques	en	vaut	
la peine. A travers le portrait de 5 prêtres impliqués dans la recherche 
scientifique,	 à	 travers	 l’exposé	 accessible	 des	 travaux	 qui	 les	 mirent	 en	
évidence	dans	le	monde	de	la	science,	Jean-Michel	Maldamé	nous	montre	
des	exemples	d’une	foi	particulièrement	bien	articulée	à	la	raison.	Avec	cette	
impression	que	cela	suscite	un	enthousiasme,	une	passion	pour	 la	vérité	
et	la	beauté	du	réel.	Pour	eux,	c’est	dire	un	engagement	pour	articuler	les	
savoirs dans une perspective de sagesse. Ils montrent un exemple de mo-
dernité et démontrent par leurs efforts que philosophie et théologie ne peu-
vent	rester	sourdes	aux	discours	des	sciences.	Des	noms	comme	Gassendi,	
Lemaître,	Teilhard	de	Chardin,	Breuil,	Bolzano	laissent	résonner	comment	la	
foi est une quête de lumière. A la lumière de ces vies de prêtres est redit que 
croire	en	Dieu	suppose	le	désir	de	connaître	la	vérité,	et	que	cela	peut	se	
vivre	dans	des	aventures	intellectuelles	qui	suscitent	l’admiration.

Bruno	Robberechts.



— 167 —

revueS
 proposées ou écrites par J. Lifrange.

dans en marche-Lux bimensuel
Le continent asiatique

	 De	 l’Indonésie	 au	 Cambodge,	 en	 passant	 par	 la	 Chine,	 le	
Bengladesh,	 l’Afghanistan	 ou	 l’Iran,	 le	 continent	 asiatique	 se	 transforme.
Les	 sociétés	 civiles	 affectent	 de	 plus	 en	 plus	 les	 états de la majorité 
de	 pays	 asiatiques,	 comme	 le	 constate	 Aurélie	 Leroy	 du	 Centre	
tricontinental	(Cetri),	qui	signe	le	texte	introductif	d’un	tour	d’horizon	fourni	
du	 continent	 (texte	 lisible	 sur	 le	 site	 du	 Cetri).	 La	 variété	 des	
régimes	 politiques,	 des	 trajectoires	 historiques,	 des	 niveaux	 de	
développement,	 des	 traditions	 culturelles	 et	 religieuses	 témoigne
de la complexité de cet espace et des tensions qui le traversent..
Pas de « virage à gauche» comme en Amérique latine ou de « printemps » 
comme	dans	le	monde	arabe.	Certes	les	oppositions	populaires	existent	mais	
elles	peinent	 à	 s’affirmer.	Pas	moins	de	 vingt-quatre	pays	 sont	 examinés
dans	cette	édition	de	l’état	des	résistances	dans	le	Sud.

Asie. États des résistances dans le Sud • Alternative	Sud	•		www.cetri.be

Sondages égoïstes

 La	Revue	Nouvelle,	qui	consacre	une	bonne	partie de sa dernière
publication	au	 féminisme	et	à	 la	 laïcité,	propose	un	éditorial	plus	généra-
liste,	 inspiré	par	 les	multiples	sondages	qui	prétendent	dire	ce	que	«	pen-
se	le	peuple	».	Favorable	à	l’augmentation	des	accises	sur	le	tabac	?	A	la	
taxation	des	grosses	fortunes	?…	En	répondant,	chacun	songe	d’abord	à	ses	
propres	intérêts.	En	isolant	les	opinions,	des	caractéristiques	et	conditions	
de	vie	de	ceux	qui	les	donnent,	on	fait	l’impasse	sur	une	rigueur	minimale.
Et	l’on	considère	comme	scientifiques	des	«	sondages	égoïstes	».
	 L’éditorialiste	 pointe	 du	 doigt	 également	 la	 tendance	 forte	 -	 à	 la	
télévision,	à	la	radio	…	mais	aussi	dans	les	recherches	en	sciences	sociales	
-	à	se	limiter	à	des	opinions	rapidement	exprimées,	des	jugements	moraux,	
sans	 dégager	 des	 éléments	 de	 compréhension,	 sans	 approfondissement	
des	problématiques.	Cet	éditorial	est	accessible	en	ligne.

Laïcité et féminisme, le malentendu ? •	La	revue	nouvelle	•	décembre	2012	•
www.revuenouvelle.be
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 *revue géNérALe - 2012
 9 NoS		an,	Chaussée	de	Louvain,	41,	1310	Hamme-Mille

N° 1. —	 Lire	dans	Communications	2012/5.	Dossier	:	« Religions » 
N° 2. —	 Sous	la	plume	de	Paul-F.	SMETS,	
   « vers une éthique nouvelle »
   « Dans ce contexte d’interdépendances et d’interconnexions, il
   est essentiel d’ouvrir des fenêtres éthiques qui prennent en 
   compte l’intérêt général de la planète et de la nature, le bien
   commun de sociétés et des entreprises, le progrès lucide et
   conjugué des populations. » p. 15.
N° 3. —	 Concernant	la	société,	de	Claire	ANNE-MAGNèS,	« réseaux
   sociaux numériques : le pouvoir indiscrétionnaire ».
N° 4. — Autour des MISéRABLES,	50	pages	de	Francis	DELPéRéE,	
   de Jean LACRoIX,	 Gérard PoUCHAIN,	 de Jean-Marie 
   MoNNET,	et	d’André	GooSSE.
N° 5. — dossier édItIoN. écrire,	éditer.	L’éditorial.	
	 	 	 Petit	survol	de	l’édition	francophone.	L’édition	en	Flandre	:		 	
	 	 	 autre	langue,	autre	monde.
	 	 	 Un	entretien	avec	Christian	Gallimard,	entrepreneur	de	livres.
	 	 	 Malika	MALI	:	« faut-il avoir peur de l’islam ? »
N° 6-7. —	 Dans	l’hisoire	des	idées,	Jean	-C.	BAUDET	:
   « Religions, philosophie et science ».
   Ce	titre	que	j’ai	choisi	« dans cet ordre, qui est ordre chrono-
   logique, signifie donc que je vais étudier ces ‘‘ productions 
   culturelles de l’Humanité ‘‘ en examinant l’Histoire ».
N° 8-9. — éditorial de Francis DELPéRéE,	 intitulé «Six personnages 
   enquête d’état »: Le	citoyen	bruxellois,	périphérique,	de	Hal-
	 	 	 Vilvorde,	 de	 l’Union,	 l’étranger	 de	 Belgique,	 le	 belge	 de	
	 	 	 l’étranger.
	 	 	 Heinz	 BoUILLoN	 pour	 Une	 vie,	 Une	 œuvre?	 présente
   « Julien ries, un cardinal anthropologue et historien des
   religions ».
N° 10. —	 Politique	internationale	(Pologne,	flanc	est	de	l’U.E.),	
	 	 	 belge	(violence	communautaire).
N° 11-10.— A	propos	de	l’Europe
	 	 	 Renaud	DENUIT	« La crise de l’Union européenne : 
   comprendre pour résoudre ».
   Christian	FRANCK	« L’euro et l’union politique »
   Réflexion	d’hubert	JoLY	:	« Le choc des civilisations ».
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« Feu NouveAu », un travail accompli depuis … 56 ans. 
 
	 Nous	célébrons	cette	année	les	50	ans	du	Concile	Vatican	II.	«	Feu	
Nouveau	»	fut	au	départ	un	lieu	de	résonance	pour	tout	ce	qui	agitait	l’église	
fin	des	années	50	:	renouveau	biblique,	recherches	liturgiques,	ouvertures	
œcuméniques,	découvertes	patristiques.	

	 C’est	 le	 1er	 octobre	 1957	 que	 parut	 le	 n°1	 de	 Feu	Nouveau.	 La	
revue	avait	d’abord	été	une	modeste	publication	en	feuilles	polycopiées	pour	
soutenir	des	groupes	de	partage	biblique.	Au	moment	du	Concile,	la	revue	
suit	les	événements	et	présente	les	grands	documents.	C’est	aussi	le	moment	
où	se	répandent	les	messes	avec	chants	en	français	et	«	commentateurs	»	
accompagnant	chaque	célébration.	C’est	un	des	premiers	pas	de	la	revue	
vers	 la	 liturgie.	 Les	 prêtres	 de	 paroisse	 sont	 intéressés	 par	 ce	 travail	 et	
demandent	d’y	ajouter	des	homélies.	En	1970,	on	va	commencer	à	utiliser	
un	nouveau	 lectionnaire	 issu	de	Vatican	 II.	Le	comité	de	rédaction	décide	
d’aider	les	prêtres	et	animateurs	de	communautés	à	se	former	à	ce	trésor	
scripturaire	qui	se	déverse	brusquement	dans	les	assemblées.	Des	exégètes	
en	 grand	 nombre	 entreprennent	 de	 présenter	 longuement	 chacune	 des	
lectures	du	lectionnaire	dominical.	Pendant	trois	ans,	ce	travail	va	occuper	la	
presque	totalité	des	pages	de	la	revue.	Finalement,	Feu	Nouveau	va	devenir	
de	plus	en	plus	une	revue	liée	à	la	liturgie	du	dimanche	…	ce	qu’elle	n’était	
pas	au	début.

	 Le	 travail	 s’est	 aussi	 diversifié	 pour	 rejoindre	 les	 animateurs	 de	
liturgie	avec	les	enfants	ou	les	assemblées	animées	par	des	laïcs.

	 Aujourd’hui,	 Feu	 Nouveau	 compte	 1500	 abonnés.	 Une	moitié	 en	
Belgique	et	l’autre	moitié	en	France	et	dans	les	autres	pays	francophones.	
Notre	 priorité	 actuellement	 est	 de	 soutenir	 les	 équipes	de	 laïcs	mises	en	
place dans les paroisses.

Texte	transmis	par	Patrice	Eubelen,	rédacteur	en	chef		
p.eubelen@gmail.com

Pour tout contact ou information complémentaire :

feu nouveau asbl 
Rue	de	l’ange,	34,	 6001	Marcinelle	 071	36	32	39
 feu.nouveau@skynet.be	-	 www.feunouveau.be
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À l’écoute des jeunes églises

océanie : éloge de la simplicité

  En	général,	les	Européens	ignorent	l’existence	et	le	mode	de	vie
	 des	pays	situés	à	 l’autre	extrémité	de	 la	planète.	Tonga	est	un	petit	état-
	 archipel	 qui	 compte	 à	 peine	 100	 000	 habitants,	 mais	 qui	 dispose	 d’un	
	 siège	 épiscopal.	 Son	 évêque,	 Mgr	 Soane	 Mafi,	 qui	 est	 également	
	 président	de	la	Conférence	épiscopale	du	Pacifique,	a	participé	au	récent
	 Synode	des	évêques	sur	la	nouvelle	évangélisation.	Il	a	pu	faire	entendre
	 la	voix	d’un	pays	très	éloigné	du	centre	romain.			

«	 Je	désire	mettre	en	évidence	deux	mots	 :	 “intime”	et	 “personnel”.	 Le	
premier	indique	la	profondeur,	le	second	un	rapport	authentique.	

«	 L’océanie	 est	 constituée	 de	 petits	états	 insulaires,	 souvent	 qualifiés	
de	 “paradis	 du	Pacifique”	 par	 les	 explorateurs.	 L’île	 de	Tonga,	 sur	 laquelle	 j’ai	
grandi,	est	mieux	connue	sous	le	nom	“d’île	de	l’amitié”.	Au	cours	du	Synode	pour	
l’océanie,	en	1998,	a	été	utilisée	l’expression	“île	d’humanité”	pour	indiquer	le	“naturel”	et	
“l’humanité”	de	ces	peuples	dans	leurs	rapports	humains	communs. 	

« Je propose que les prêtres et les évêques examinent constamment leur 
propre	vie	personnelle	à	 la	 lumière	de	cette	 simple	 “manière	d’être”	à	 savoir	 être	
“simples”.	La	simplicité	exclut	“l’aveuglement”,	le	fait	de	porter	“des	masques”,	actes	
typiques	de	ceux	qui	sont	divisés	entre	la	réalité	d’être	“un	personnage	public”	très	
respecté	et	celle	d’être	un	ambassadeur	apparent	du	Royaume.	Pourquoi	Jésus	était-Il	
tant	“à	son	aise”	et	s’identifiait-il	si	parfaitement	avec	la	majeure	partie	des	personnes	
de	son	temps,	même	avec	les	pécheurs	?	Simplement	parce	qu’Il	était	profondément	
libre	en	tant	que	personne	enracinée	dans	une	éducation	simple	et	humble.	Parmi	
ses	contemporains,	Il	était	plus	connu	comme	“le	fils	du	charpentier”. 	

	 «	 Dans	 le	 monde	 actuel,	 la	 vie	 des	 personnes	 est	 marquée	 par	 des	
blessures	 et	 par	 des	 douleurs	 profondes,	 et	 les	 gens	 désirent	 des	 pasteurs	
authentiquement	compatissants,	capables	de	toucher	 leur	vie	en	profondeur	et	de	
les	libérer	de	leurs	propres	misères,	c’est-à-dire	des	pasteurs	qui	puissent	cheminer	
avec	eux	et	“se	mettre	à	leur	place”. 	

 « Ma recommandation peut être résumée de la manière suivante :
 *	Formation	au	séminaire	 :	une	formation	qui	mette	vraiment	en	évidence	 l’aspect
humain,	souligné	dans	l’exhortation	apostolique	«	Pastores dabo vobis ». 
 *	Réflexion	personnelle	:	la	cohérence	dans	la	réflexion	personnelle	pour	éviter	la	
tendance	à	être	“avalés”	inconsciemment	dans	le	monde	superficiel	du	“paraître	à	
tout	prix”	et	de	la	recherche	de	la	visibilité	et	de	la	célébrité. 	
*	Silence	:	l’amour	pour	le	silence	mène	tant	à	la	profondeur	de	la	connaissance	
qu’à	la	sincérité	des	rapports	humains.	»

(Source	:	Internet,	Vatican,	Synode	des	évêques)
E M I N A
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CALeNdrIer dIoCéSAIN 
eN MArS 2013

Le vendredi 1er mars (09h30-16h00) à l’évêché
	 —	 Conseil	épiscopal	avec	le	doyens	principaux.
Le mercredi 6 mars à Beauraing
 —	 Conseil	presbytéral	de	10h00	à	16h00.
Le jeudi 7 mars à l’évêché
	 —	 Conseil	épiscopal	de	9h30	à	14h00.
Le samedi 9 mars à Ciney
	 —	 Conseil	pastoral	de	9h30	à	16h30.
Aux messes dominicales du 9 et 10 mars
 —	 Première	collecte	du	Carême	de	partage.
Le lundi 11 mars à Beauraing (9h30 à 16h30)
 — Récollection sacerdotale.
Le mardi 19 mars dans l’église catholique
	 —	 Solennité	de	St	Joseph,	patron	de	l’église et de la Belgique.
Le vendredi 22 mars à l’évêché
	 —	 Conseil	épiscopal	de	9h30	à	16h00.

Le samedi 23 mars à Sint-Niklaas
 — Journée	de	rassemblement	de	jeunes	Wallons	et	néerlandophones.
Aux messes dominicales du 23 et 24 mars
 —	 Deuxième	collecte	du	Carême	de	partage.

Le 24 mars, dimanche des rameaux et de la passion.
Le 25 mars, l’Annonciation ; la solennité est reportée au 8 avril.
Mercredi Saint 27 mars, à la cathédrale de Namur (18h00)
 — Messe	Chrismale,suivie	d’une	réception	au	Séminaire.
Jeudi Saint 28 mars, eucharistie en mémoire de la Cène du Seigneur.
vendredi Saint 29 mars, la passion et la Mort du Seigneur.
 —	 Collecte	pour	la	Terre	Sainte.
Samedi Saint 30 mars, dans l’attente de la résurrection
	 —	 Samedi	Saint	au	soir,	veillée	et	eucharistie	pascale.
dimanche de pâques 31 mars, la résurrection du Seigneur.
Les 30 et 31 mars, Collecte pour les besoins du diocèse.


